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LES REPUBLICAINS PRENNENT LE DESSUS
La plus forte résistance se fait dans le » 

sud-ouest.—Collins chef de l’armée *
LA GUERRE SUR UN GRAND PIED

(Presse Canadienne'
Dublin. 13. — Michael Collins a été nommé commandunt en chef de l’armée 

tiooale irlandaise, a-t-on annonçé ofticielleinent ce matin.
** Collin*. Richard Mulcahy et le général Owen O’Duffy comprendront un 

(>o»eil df guerre qui aura la charge suprême des opérations militaire» A tra>ers

°Ut Mulràh' est aussi nommé chef de l’état-major de l'armée
Owen O’Duffy a été commandant de la division sud-ouest des force» irlandaises 
C'est dans cette région du p«>s que Ton fait la plus forte opposition au

gouvernement de l’état-libre.

Presse Canadienne 
Dublin 13. — Cn communiqué ré- 

pubhctin émis à Cork, hier soir, dit 
qU7, ( sherconlich, comté de Limerick.
W républicains ont capturé les bnga 
<iiers-généraux Ilaves et Connolly, des 
troupes de l'Etat libre, en même temps 
m»f leurs hommes et \ ingt fusils. Le* 

rarmoucbes augmentent dans Lime
rtrk. . .

les républicains re<Jament aussi la 
pture d'un poste détenu par les parti- 
os de l’Etat libre près de Clonmel.

MMMMMMMMMffK»»**** i
»

Eres 13. — La décision du cou 
rrnement provisoire de I Etat libre 
Irlande de concentrer aes énergies 
écrsser les insurgés et k établir l’ordre 
«ni le pays avant de convoquer le 
ouveiu parlement indique, au* yeux 
!e plusieurs, que des opérations mili 
sires sur une échelle considérable sont 
mrainentes.

!*• républicains, depuis leur neiaite 
Dublin, ont renforci leur position dans 

r sud-ouest, et sont «Maintenant prêts 
lt>rer une rude ^ataille. On rapporte 
nils ont pris une ligne à partir de 
aterford n travers le pays iusqu’à 

limerirk comme front de défensive, 
w retranchant en lieu sûr en vue des 
ssauts prévu* de l’Ktat libre.

communications entre Diiblin 
» le p«>s jusqu’à l’ouest de cette ligne 

r existent pratiquement plu» depuis 
quelques jours, et ce qui arrive là est 
5 grsnde partie une question de dis­
union pour le public, bien que le rap 

port donné hier soir par Patrie» J. Lift le 
bef du département de publicité des 

républicains, est considéré comme exact. 
Little prétend que les troupes répu­

blicaine* ont le contrôle absolu de tout 
le pays depuis Kerry à Newtown Barry!
et de Korry ou comté de Mayo

Cork est supposée être la capitale ! 
républicaine, mais les quartiers-gêné- ! 
raux nii.itaire* sont soit à Mallow ou à 
Limerick

Il existe une rumeur non confirmée | 
que les républicains ont récemment 
saisi l’appareil de radio d’un navire 
dans le havre de VA aterford et l’ont | 
transporté à Mallow, ce qui permettrait i 
au commandant des insurgés. Liam j 
Lynch de se tenir en contact avec toute I 
la sphère, républicaine.

Malgré une dépêche de Dublin qui I 
dit qu’Kamonn de Valera est à Dublin, 
des rapports veulent qu’il soit avec les 
rebelles dans le sud ouest. Le mystère 
de ses allées et venues fait le sujet d'une 
rumeur fraîche tous les jours, et il existe 
même des bruits qu'il est mort

I^a situation dans Limerick est rap ' 
portée différemment. Selon une version, 
il y eut une vive bataille dans la ville 
mardi soir, et la population civile souf­
fre d une disette de vivres à la suite de 
la réquisition des aliments par les for 
ces rivales.

D’autres disent nue te paix se main­
tient au moyen d'und trêve. En atten­
dant. on rapporte que Tannée de 1 Etat 
libre se renforcit tous les jpurs, et que 
des recrues sont constamment envoyées 
aux divers déj/ita nour un entraine­
ment intensif <>n dit qu entre autres 
raisons pour I ajournement de la reu­
nion du parlement, plusieurs membres 
du Dail qui occupent des postes de 
commande ment dans I armée ne fveu- 
vent être relevé* de leur» devoirs mili 
taires.

DES RECOLTES 
ABONDANTES

Presse ( anadienntu 
Kingston. Ont., 13.- De* 

enquêtes faite* dans les diffé­
rents districts des environs 
indiquent que c«tte année 
constituera un record pour 
le* aécoltes tant en quantité 
qu’en qualité l_ n fermier qui 
vit dan« ce district depuis 89 
ans a dit ne pas se rappeler 
d'une meilleure récolte que 
cette, année. Quelques-unes 
des fermes produisent cinq 
fois pl us fie foin que l’an 
dernier.

LA FRANCE 
VA TENIR 

ENQUETE
llws rai 
Pf» 
nita et

I fiélat

MARMITE POUTIQUE 
ENTRE EN EBULLITION

On verra pour quelles raisons PAI 
lemagne n’eat pas capable d 
payer aon indemnité et pourquoi 
elle demande un fiélai ou mora­
torium de deux aps et Hem

LE PAIEME1 T DU 15

Presse Canaiienne 
Paris. 13.—La Frai ce insistera sur 

' nne ®nquête minutieui c des causes qui 
WMM MWMMMMMMWinfllWfltft! on^ précipité la crise ictuelle en Mle-

niagne et qui a oond lit le gouverne­
ment allemand à denaander un mora

CONGRES DES 
FERMIERS A 

ST-NARCISSE

• DES QUESTIONS 
QUI TOUCHENT 
A CES DEUX PAYS

tonum sur les paiement h en argent nour 
deux ans et demi, avant que quelque 
délai soit accordé par la commission 
des réparations.

< ette attitude de la part de la France, 
indique-t-on dans les mili'*,ii officiels au- v 
jourd’hui, s'applique aussi au paiement | 
dft le 15 juillet, que la France prétend j 
pouvoir être fait, et à moins que le ' 
prédisent Dubois, représentant de la 
France dans la commission des répara-

lillio

Sana connaître la aujat dat pour- 
parlara du pramiar ministre du 
Canada avec la secrétaire Hughes 
à Washington, on croit qu'il s’agit 
de questions internationales de 
première importance

A L’AMBASSADE

Washington, 13 — Pendant la eon 
férence qui s été tenue aujourd’hui 
entre le premier ministre cansdien King 

t .. . , .... et le secrétaire d’Etat Hughes, on «
lions, n a pas la majltote les .3* millions consjdéré la révision du traité centc- 

— — I de marks en or devront être pavés naire Bush-Bngot qui pourvoit à la
Hier après-midi las organisateur». Sous de telles condition», on dit qu i! restriction des armements sur le St-

du mouvement fermier dane la , faudra beaucoup da temps avant que paurent et les Grand* Lacs On don-
province tiennent une assemblée j l'°n prenne quelque décision sur cette nera forme nouvelle au traité en

requête et délai de dew ans et demi question
Le comité des garanties, qui s est en- Obus une déclaration qui fut faite 

qui* des conditions «i Allemagne, a ^jr »prés la conférence à lanuelle
été prié de hftter des rapports le plus HBaistait aussi sir George» Granam,
tôt que possible, mais il est proh ble niinistre < anadien de la défense, l’ho-
que plusieurs jours s’éc*wilèreont avan norable King a dit que les négocia 
que ces rapports amer» prêt* pour 
présentation

? L’AIDE AUX 
CHOMEURS
' Pre***- < Canadienne 

Ottawa. 13. — Ce qu a dé- 
jK‘nsé le gouvernement fédé­
ral pour venir en aide aux chô 
meurt l’hiver dernier est estime 

$1,300,000. I^a moitié d** 
cette somme environ a été dé- 
ivensée directement par le gou 
' rrnement p<»ur remédier au 
. hômage, «lors que la halanc* 
a été versée aux autorité’a loca 
les qui, dan» les divers cen­
tres canadien». »• sont occu 
pées de secourir le* sans-tra 
\ ail.

d'élections
montrent

à St-Narcis*« de Champlain et 
fondent un comité.

POUR LA REGION

^Par téléphone au “Nouvelliste ’) 
St-Narcisse, t^omté de Champlain, 13. 

—Un grand congrès agricole a été tenu, 
hier après-midi, pour tou* les cultiva
teursle la région

nement canadien h cause de* progrès 
Le premier ministre Poincaré et. le importants de la question du d**arme- 

• . . j a.—« .......... ; •;— ment mondial discutée à la dernière

MENACE D’UNE 
GREVE MONSTRE 

A MONTREAL

g [Des perspectives 
t provinciales se

à Ihonzon
: ELECTION PARTIELLE
* Presse Canadienne
* j Montréal, 13. marmite pr«ii-

! tique comnieU' «* à bouillonner dan* la 
j province de Québec et elle laisse échap- 
I j»er des vapeurs au sein desquelles *e 

^ I dessine la perspective de prochaines 
^ élnctiona provinciales M Arthur Sau­

vé, le chef de l’opposition conserva­
trice au parlement de Québec. »>*t 
déjà lancé dans une campagne électo­
rale fi asse* grande envergure, mais jus­
qu'à date le gouvernement Taschereau 
n’a pas coulu se compromettre pur au­
cune déclaration poaitive sur ce qui 
doit arriver II ne s'occupe pas plu» de 
répondre aux attaque» de M. Sauvé.

Rencontré m cette semaine par le 
représentant de la Presse Canadienne, 
l'honorable premier ministre de la pro­
vince a déclaré qu'une convention libé­
rale sera tenue dans le comté de Label)* 
au cours de Ih semaine |>ro< haine dans

i président du Sénat Dubois, qui se tien;
L’asseinblêe *e lit en plein air devant | nent en constantes communie»t on» 

l’école des Frère*, tout près de l’église ; ont eu une longtic entrevu»* ce matin, proposeur fut le secrétaire d'Etat Hugh 
et s’ouvrit à 1 h. 45 pour durer trois Dans les cercles officiels on dit que le <•»

. . . . ! premier mini.trr Poi.e.T* » fait voir à m,nlMru. rfln,d,tn. ont rt> ,n
Dr, cultivateur, de ,,lu,irur, locali . th.lHU. toute 1 importyce dele qiie^- ch(lnl^ de r,ccu(i| , lMr , *ui f.i, 

tè, environnent*» , Mment donn. ren .on ectiietlement P<u^»Oe devant l» ,r Huche» et ila ont ajout* que le. 
der-vou» pour venir écoutrr leaorateur*, ronmneeion. Il ne , e«U pat aeulernent ^ néconation» m- faraient per le

L’assemblée fut sous la présidence | d’accorder le moratonum mai» de con- d \ rorres^ndance I

234,520 MOTS |LA CONFERENCE 
DANS L’AFFAIRE SERA DISSOUTE 

D’AD. DELORME DES DEMAIN

du maire de la paroisse, le capitaine de | aidércr les mesures à prendre pour 
milice Cossette et les orateurs furent empêcher dans l’avenir la répétition

.
i I* but de choisir un candidat littéral pour 
contester le siège lai«sé vacant par M.

; Honoré Arhim qui n clé nommé rnagis-
I trat

L’honorable P I Para«li* organisa 
| leur du parti litwral flans Québec, aussi 
' interviewé au commencement de rette 
! semaine, a déclaré carrément Nous 

onférence^ de^ \A nshinpton et ajjlt je polica. Us pompiars «t U» am- ^ aneom pas d'élections ptovinrial**
ployàs d« l'aquaduc at da 1 ind- ; anj l'automne, m nuntis qu’il ne se 
nération manacant da faira U 1 produise des événement* extraordi- 
grèva au sujet da leurs salaires. nairev chose que je ne prés ois pas pour 

„ ' le. moment". Quant aux élections par-
APPEL DE LA MILiCt 1 tiellet. it a ajouté qu’il appartient au

^. . _ . . . . _________ ___ istre d’en fixer la date
(Dé

Montréal.
^peche Spéciale •
13 — La métropole est

avec 
experts 
séance.

tiennent une dernière 
mais sans fruit

Assucoup d’encre a été versé dans 
estte affaire sensationnalla at il 
faudrait sept éditions d’un Jour­
nal de 20 pages pour tout publier

RAPPORT STENOGRAPHIQUE

(Service de la Presse Canadienne 
Montréal. 13—Le coût du rapport 

iténographinue des témoignages Hans 
!«ff«ire DHorme atteindra un taux 
’rspe»table, *t <’est le gouvernement
provincial, c'est-à-dire la population, j
I'" ■ P")"' y PTÎ* *'n '■"t r*'!,"' ,%té «jm.rnr. au Ha» il oy « ain-un^
sv«nt cours dans les tribunaux r,v,,,‘- a,srfni,ier fixée pour aupHird’hui entre

M J. N. Ponton, directeur du ‘ Bulle 
tin des Agriculteurs", M. Clément, de 
Buckingham, Que., président des Fer 
miers-l nis de la province, M. Kddv 
Coaaette, de cette paroisse. M. Pint al, 
de (Champlain, M. Henri Cloitier. 
agronome, M. Lupien. maire du Lac à la 
Tortue, M. Ernest Jacob, de Ste-Gene 
viève de Batiscan et plusieurs autres. | 

M. Ponton a expliqué aux auditeurs 
le but de la fondation d’une succursale ! 
d'un cercle de fermiers-unis, qui est, j 

i dit-il. de promouvoir les intérêts de la . 
Après la ruptura des P0*J^P•r'•r• | r|a*sr agricole et en former une orgam : 

avec les Russes è La Haye, lea comme on trouve des associa

DEADLOCK EVIDENT

(Presse Canadienne)

Ta Haye. 13. — La dissolution de la
conférence d<- U H»>« «u» J” 
russe* ne p<iurra prendre fin offiael- 
(pinent avant deniatn. puisque la seance 

sous-commission sur le» créditai

w>it tart par page.
Pendant le» dix jours qu'a siégé la 

Four. 916 pages ont été prises et la 
rh«rgp du juge Monet prend 22 autres 
pages

Tout ensemble, par conséquent, la 
'ontcibiition des sténographes au fameux 
dossier est de 938 pages de matière 
dactylographiée reliée en dix volumes 
•éparés

! ne page contient en moyenne 250 
mots re qui fait 229.000 mots en tout 
pour les témoignages, et comme l’adresse 
du jug» au jury est de. 5,520 mots, le 
Wtl e^g donc de 234,520 mots.

Gîtant de mots rempliraient sept 
•ditions d un journal de vingt pages 
P*r édition,

ta travail a été fait, par M. L. A 
1 UMon, doyen fies sténographes de la 
v,’ir 8upéri*ure, et fxinstitue un record 
'iriividurl.

CONSEQUENCES 
DE LA GUERRE

Presse Canadienne»
5erhn, 1.3. — Dix personne* ont été 

hi*r lors d’une terrible explosion 
'Tw % est produite dans une fabrique 
p 'we*ten j»rè» de Schwaneltb

sa t ion comi
tion* professionnelles ou des unions ou- j 
vrières.

"Nous ne voulons pas pour le mo- j 
ment, dit-il. entrer dans le mouvement i 
politique et faire de la lutre de dusse | 
Sous voubms simplement défendre les 
intérêts des cultivateurs et leur faire! 
du bien en fondant de» coopératives i 
de vendeurs Plus tard, ajoute t il. ! 
le* associations agricoles de fermiers ; 
unis seront appelées à envoyer de leurs j 
représentants a la législature afin que 
ceux-ci s’intéressent à la classe agricole 

M. Clément, qui est un bon orateur, 
ia parlé à peu près dan» le même sens 

I- expert, repréurn- ! «» « HemenHé «ux cultiv.teur. de . ..nir 
on. «ont* de vonHure .u rour.nl de I ,prè.

midi, une réunion des délégués dans la • 
salle du conseil de ville afin de former un 
assemMée de fermiers unis dans la pa 1 
rois se

On procéda aux elections des nirec | 
teurs et M. Isidore Drouin fut élu pré' 
sident M. Delphi* Cossette, vice pré j 
sident. et M. Eddy Cosaette. secrétaire 

Trente membres ae sont inscrit* pour i

semblable affaire
Les Français «ont d'avis que le gou­

vernement allemand n est pas entière­
ment responsanle de la situation ac­
tuelle de* finance» de I .Allemagne ni de 
la dépréciation du mark.

DELORME RENDU A BEAUFORT
Presse Canadienne)

Québec, 13. — Adélard Delorme 
est maintenant à l’asile de, Beauport 
Il est arrivé ici ce matin en compagnie 
du détective Ixvrrain. de la police pro­
vinciale. Il y demeurera jusqu'à ce 
que In justice juge à propos de le laisser 
sortir

et fut proclamé par le président Mon
roc

ta traité que ^’*7. JV" I menacée d’une grève générale de ses
des hase, plus modernea date de 181 « enjp|o^ mumrfp(|ux ft partirulière-

I ment fies pompier* et de la police. 
J Une résolution a été adoptée aux assem­
blée* d'hier après-midi et d’hier soir de 
la Fédération des Employé* Muni­
cipaux enjoignant au comité exécutif 
du conseil de ville de donner une atten­
tion immédiate aux revendications du 

(personnel de i’iiûtel de ville et des 
I services extérieurs concernant les salai 
Ires et le* conditions de travail f ette 
résolution sera soumise au conseil II

GOMPERS SE 
MONTRE ENVERS

'premier ministre d en fixer
Actuellement la province compte 

sent comtés qui ne sont nas représenté* 
à (a législature provinciale Le sont le* 
comtés de Beauce. Lhsmblv Lahelle, 
N’apierville. Row ville Sherbrooke et 
St-Hyacinthe

Entre temp* M Sauvé, à ce que l’on 
affirme, cherche à conclure une alliance 
ave« les nationalistes et avar l’embryon 
de parti qu’est celui des fermier» dans j cette province. B«>ur terminer, il doit 
parler à une assemblée conjointe dea 
nationalistes et de» fermiers de la pro- 

■vince à Victoria ville, dimanche pro- 
hain. A cette assemblée. M. Armand

les délégués russe* et le* autre»

Entre temps 
tant les pays q»» 
une entente avec le* soviets, tiennent 
encore fies réunions ensemble pour dis­
cuter de leur attitude finale sur la ques­
tion de la propriété étrangère en Russie, 
confisquée par les soviets où se is>n 
centrent toutes les question* litigieu­
ses de moindre importance.

Plusieurs des délégué» ont retenu 
Imrt bill*.» <f* rhrmin* <i* f*» ■ „,mn,rnror
drill»in ■»• °"t ,'"r*
hôtels qu’ils remettaient leur* chnrn-

l.e deadlock au sujet de la question

OTTAWA NIE 
QUE CE FROMAGE 

ETAIT MALSAIN
Le département d’egriculture fédé­

ral a# dit assuré qua la fromage 
canadien n’eet pas la cause de 
l’épidémie d’empoisonnement qui 
sévit en Angleterre

UNE ENQUETE

Ottawa. 13 "Nou* sommes positifs 
que !♦* fromage canadien n est pas la 
cause de l’épidémie d empoisonnements

Cil Y ClfTCI ü I î»“‘1* VOU ***' iirn S*cre« j „n d*. nrm
rU À 1 llyLiLiCl “F vt a 1 ri ^ cl ! c.ipaux lieutenants de M Henri Hou-
UU/l t 11/UUU r* n.,.r* Martin « d*. I,r* qu* ». ^ allMi pHr<>l,

L’AUTO TOURNE 
MAIS PERSONNE 

EST BLESSE

, —— • . t . 1 ' « _ira**a. portera aussi la parolela police et les pompier* font la grève »
“T s ! il ne lui restera plus qti’à appeler la 'approuve entièrement la frèva 1 “

des employé» de chemins de fer j 
et dit que leur courage et leur
solidarité en face de l'autocratie TPDDIDI t AfflDENT 
et l'arbitrega est digne d’éloges 1 LiI\I\|DLLi Al-»vII/L«ll I

REPONSE A HARDING DE CHEMIN DE FER
Presse Canadienne

Washington. 13 l>e gouvernement 
continue de porter une attention toute 
spéciale à la grève des chemin* de ter 
et surtout à prendre note de tous le* 
indice* qui *e manifesteraient à la 
suite de la proclamation du président 
Harding mettant en garde le public 
contre toute intervention illégale pour 
empêcher la marche de* trains de malles 
rt le commerce en g

Servue tie la Presse t anadienne 
Kansas City. Mo , 13. Deux blanc* 

e» quatre nègres ont été tués et t'éau'reH 
personne* (|ont plusieurs grièvement 
blessées dans un accident qui s est 
produit flan* le voisinage de Kansa» 
Lit>. sur le chemin de fer du Missouri 
Pacifique

I,e rapide No 11 de Westbound et un 
train de fret se sont télescopés par suite 

••nir») *ntr* )*» d'ordr*» n.,1 . »n«l*n« U* doux Ion.
Hi(T*r*n.« H.» d* I, rfpuWim.* mo... *» -..,t *t* Hémnl.*, »m.. q.. ,m*

!r'"n*mnmf,’!i*"ld" H ,üd* do, ' ’ X ’ .Hun,.»* .ro„.».*n,
,r r J. lin wagon fumoir en boi» et c était

en partie des nègre*

l n cuneu* accident vient d'arriver 
près de Toronto, alors qu'uno 
automobile tourna deux fois sur 
elle-même en bas d'un ramblal 
et que les occupants sont sains 
et saufs.

CNF. CHANCE RARE

télégramme de M Harding

Pendant ce temps-la le* chefs d union

ïr‘ également, hier soir
qiiement* concentrés dan* leur attitude j une surci.r*ale des fermier» unis, 
qu’il semble improbable qu’une en­
tente quelconque vienne sauver la mn 
férence de sa dissolution.

Après rassemblée les organisateurs | je I fiwer Hamlets,
du nouveau mouvement fermier pro 1 f jj déclaré hi'T «u département 
vtnria! MM Ponton et Clément sont f ^|trjrujt|irp f,-.(|/.rn| *ur réception du 

enevlève de Itatiscanj de l’officier médical fie Dover

près ne :*rnwanelf!e. en 
ou le Mirplus du matériel de 

_-*rT> rat détruit. Plusieurs autres 
»*rsennes ont été blessées.

POUR LES AUSTRALIENS
CAS D'INSOLATION

pii déclare que 90 pour «•ent des nialad»** 
avaient mangé du fromage importé du 
t .anadn

Nous sommes »fe plu* convaincu*
a t on ajouté, "qu «m» enquête dans ce j ^ étaient tout-
cas va établir clairement que le fromage (li|rnr< r|V|oge» et étaient trè»
canadien n’en est pas r*’*|>onsable. t kn

du travail syndiqué semblent porter 
spécialement à donner tout leur apupi 
aiiv gréviste» et. à en faire une grève 
nationale, s’il faut en juger ainsi paf 
la déclaration faite hier soir par ^ftinnel 
Gomper*. préaident fie la Fédération 
Américaine du Travail, qui a dit. nul 
sujet de la proclamation du pré«ident 

• i «pie le courage et la «solidarité des ou 
fans leur résistance aux ordre*

LES TAUX DE LA BANQUE
D'ANGLETERRE A 3 P C.
Presse ( anadienne 

Londres, 13. La Banque d’An-

(Presse (.anadienne)
London. Ont , 13. - ta premier cas j 

d insolation de la saison h été c.nre | 
gistré à London hier, lorsque M. Alex 

. , andf-r Mackie de Toronto, s’est aflai*sé j 
. "T’.’j1" .T,1.'"-.? ! »ur I» n.* Il»** transporté à l’hôpital

e r Australie de fOuest | yjrlonH Hier après midi il n'avait ]

f anadiennePress»
|/vndre*. 13.

gnuv ernement de l suairaiir »i»- > ’J Victoria Hier aj 
offrait à un millier d’immigrants de tel rn, nre recouvre *a cofinais*ance
(Grande-Bretagne de se faire une vie
heureuse dans ce pava On leur fera 
les condition* les plus favorables

U gouvernement de l’Australie de 
l'Ouest est prêt à recevoir vingt cinq | 
mille personnes tous les ans

K SE LIVRE A LA POLICE IL MEURT DE L'ACCIDENT
8er^ ira de la IVesae ( anadienne 

Tiil?rhrane.Dnt . 13 Madame Arthur 
n , * ^ ' etfa v ille, a été trouvée
7)f.? Dn «roit généralement

^ assassinée. Son mari
''fé à la pfdire de lui même et

!’ loadieimcService de la Pr*
Ottawa 13 Lionel Montpeti» qui 

hlrssé en travaillant au p«>nt 
la Gatineau, lundi e*t 

hier soir

s'était

•in •"’re individu
la

•OU. Vrfumaison
m qu 
de la

ue l'on n rencontré 
défunte a été mi*

P R sur
mort de *es blessure* 
demeurait à M right ville

IHl se rappelle I accident ^ eteit
A j —/«..and rHle ci

DE VALERA A DUBLIN
(8arGre d»- la l*re*«»e Canadienne 
Dublin. 12 ta chef républicain

Lamonn de Valera était à Dublin 
aujourd’hui et il a passé sa journée à 
visiter les bureaux républicains de la 
rue Suffolk D’après la dépêche te» 
autorité* de l'Etat Libre d Irlande 
ont dé«idé de le te^xcr faire et de lie 
pas le troubter

Bultatin météoroloftque

c
canadien n'en est pn* 1»■ «• r_rf.mni.ndablcs 
a affirmé de plus qu» notre fromage ne . |*rosve Canadienne
contient, aucuns merMients maliai 1
*ants. ( hicago. Ill . 13. — MB M JeweU

_________________ r h» f du département des employés
de chemins de fer de la Fédération Amé- 

l fîraine du Travail, a envoyé autour , ment du t»*it de la mosquée Abu Mit 
un télégrampie au président Hard cour* d'une fête religieuse a causé

^ 5 ing répondant à la pr«»clamaüon du |« mort de 14 i>ersonnes Près de
^ président au sujet de la situation de la vingt assivfant* ont été blessés plu* 
^ .«rèv e des mécanicien* 'ou m»»ins gravement

Beau •« modérément

de la malheureuse rictima.

chaud au- ^
nts frais. | T

REVENUS DES 
LIQUEURS
Dépêch*- spéciale 

Québec, 13 ta cabinet 
a pris connai**an< e. ier soir 
du rapport du trésorier pro 
vineial l’hon. Iscob Nicol. 
sur l’éiiit financier de la t orn 
mission des Liqueur* I .e 
total de* vente- a dépassé 
815,000.000 durnt la pre 
m»èr^ année » t te revenu net 
-»« de f t.oon o-1 »o

Bresse (.anadienne 
Toronto. 13 Hier soir, une automo­

bile »»• brisa en tombant d’un remblai 
de 15 pied* sur le bord de la route, 
prè* de Clarkaon

! L auto tourna deux fois sur eile- 
| même, alla frapper une clôture et re­
tomba sur ses quatre roue», sans que 

Gwrsonne de» huit occupants dw la voi 
Iture soit le mondrement blessés 
. L’automobile appartenuint à F A. 

Axler. 216, Hoyce «venue, Toronto, et 
glaterre aujourd'hui a baissé son conduite par sa fille rt tran*por-
taux d’ascompte à trois pour esnt, ; ynit six membre» rfr la famille Nxler 
•oit une réduction d’un demi pour j » Toronto.

B 1 Item et plnaéçif auti U
moins de l’accident se hâtèrent vers 
le lieu de la chute pensant avoir affaire 
à une terrible catastrophe Mais, à 
leur grand étonnement, ils c»*n*t«tèrent 
qu à part quelques coupures et écorchu­
res légères personne n’étaient hte*»r 

l^es docteurs Vernon et (»roves fu 
rent appelés, mais toute la famille pu» 
retourner à Toronto, quelques instan** 
aprè*

cent du chiffre établi le 15 juin

ACCIDENT FATAL
service fie la Bresse t anadienne) 

Caire Egypte. 1 I L’écroule

V Ola fait entrer la grève dan* une 
^ nouvelle phase
^ Jewell s renouvelé ses vœux de cnn
% parer dan* tous les efforts qui seront 
Ÿ fait» pour en venir à une entente mai*

* .1 n aîonté fine (U*qu * présent 1e* chefs
u de rexéentif des chemin* de ter »v aient
* refo*é de rencontrer te* employés

VOIE DE SYMPA 1HIES

v laurs plus 
4 11s famitU

######*#♦♦*♦#### décédé hiar

| •• membres du cercle Villa Mon 
R epos s’unissant pour présenter res ,t„ tourno. InUes-r^
|,ur. plu. profond*, .vmp.lhi», * '"’I’)'" '•« '• rm'P*

de M Charlas Gauthier. Las scoras furent de 1-ff. 6-2. 6-3
I 0-6. é-L

flégats son» asse£ considérable*

LE COMTE GOMAR
VAINQUEUR

près*»' ( anadienne
Bri*lol Angleterre. 13. I .e comte 

,4a («omar. d’F.spHgne a triomphé * e( 
aprè* midi du Dr A Fvaée, des Inde* 
dan* le premier ruateh fies preliminm 

lu tournru Indes-Espagne, pour te
npl
Le

NOMBREUX NOYES
/

Presse ( anadienne
5to-Catherioe. 13. î>»ns le court 

espace d’yne semaine cinq personnes 
se sont novées ilans la région de Ste- 
(.atherine et de Port Dalhoosic deux 
au premier endnnt et tr.us au deuxième 
Hier, de* pompters «pit fouillaient la 
rivière f»nt trouvé te corps d»' James 
Lovell âgé de 12 an* qui * était nova
dan* te Blue Pond à I ouest du canal 
Wrlland Hier encore on s »U««i re. 
trouvé le corps d un homme êg* d fine 
cinquantaine d années (»n recherche
laa auirras victimes
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L'AFFAIRE | “FRIIIMI-WES"
. MIORIIIE' LUI SW U WE

i hffn• r^ F^lormr, pour rnoru^nt ^ 
H*, mom* r**! rntin r>«nk la j
nui* «Ir* Mfiii» iiu h mu 7 jan'i^r «l^rni^r. J 
t< , ni I)r|f)rme étudiant •« I I ni'er 
Htt (J'ftltmma /tait rnalbetjrruaemrnt J 

\ n bmit *<e maeécpiea •+rrutm+*
► ri ijruo frrrr, I \d^l*rcj I *• '»fn»e
était arrêté rommê éiant le meifftner 
préau lü* I n prêtre a«ruaé «J#- meurtre, 
ft du meurtrr «|r »<»ri frère «»-l« **
\ ,ti pas i**niveotî L’émoi a été < onai- 
(Lrahl** dans tout le pava, et roéma 
nu delà Le* pr'K-éflure* judiriairea, 
[unir un» « a use rHminella aurtosit.
». ut toujours lente». I. affaire n’a pu 
\ernr de\ant le» triburuiin qu’au ferme 
de :uirt LH» \ lent de se terminer, le 
Tiff juin, par un verdir! d’insanité. 
Le jur>. âpre» avoir entendu nombre 
de téin.'in* don» »ept ou huit méderin* 
amené» par la defense et par U ‘ouronne 
rf après avrur •r.utr la rharRe du 
juif#. Monette les avorat» de la
d* fense et ♦•lui rie la rmironne n avant 
pas juge a propos de prononcer de 
plaidover». »• déelaré. à l’iinanimhé 
«lue le inalbeiireus abbé, a< rusé du 
meurtre de son demi-frère. e»t actuelle­
ment in« «pable de subir sr»n pr.»eés 
pane qu il n est pas »ain d esprit Ln 
• onséquence. Larrusation resta * unme 
» isfuindue, l'a* • «»s* -era « onduit dans un 
«.île d’aliénés d’où il ne aortira jamais 
»i re n’est au «a» où il reviendrait »» In 
tant* , pour subir un nouveau pro< è» 

t est là une bien triste affaire Par 
pour nos tribunaux et pour la 

justi.#, nous n en avons pas parlé tant

Ce Mediciment à Base de 
Fruits soulage Toujours

917 Rn Doaios a Momkilal
J’ai terriblement souffert de la dys­

pepsie
Il marrira d» lire que Kruit-a- 

tive» était l»on pour le» maux d’e&to- 
mae et la «iigestion. J en ffs l’essai. 
Après eu avoir pn* quelques bottes, 
j étais débarrassée de la dyspeptic et 
ma santé générale était rétablie ».• 
vous écris pour vous dire que je dois 
la via au “Fruit a lives ’

MUe ANTOI.NLn K BOLCHLK.
6C)c. la boite; les 6, $2 y). Boite 

d'esvai ïtc.
Chef tous les marchanda ou nxpé 

dié »»ns frais par la poste par Fruit-a- 
lives, Limitée, «rttawa.

qui m trop circulé dans n«»* journaux.
On a prétendu qu’il fallait séparer le 
prêtre de l’acru*- Sans doute on 
voulait dire seulement que si. malheu­
reusement l’abbé Delorme était trouvé 
coupable il faudrait, bien qu il fût 
prêtre I» traiter comme un autre I prêtre est

un juste milieu Ne pas informer du 
tout le public de ce qui se passe m la 
• our d’astnw» serait excessif Ne 
1 «forn'« r m peu près que de «e qui 
s y pass* c'est nul Le procédé le plus 
honnête |f plus juste il est dan» le
cl»-»*m»nt de l'information selon »on 
importante et »a moralité réelles l «pii 
ferait on rr-are « il a son f^.n sens, 
ipi un assa-'Uiat f'.mmis à Montréal, si 
compliqué soit-il. e*t un bien plus 
i:rand événement qur l’échec du congre* 
de fiéne- que l ouverture de la cr>nfé- 
rcrue de la Haye, que la constatutiou 
du déficit formidable de la manne mar­
chande construite par M Ballant ym-, 
que les taxes nouvelles exigées par M 
Fielding du contribuable canadien ? 
Lequel de «es laits a le pins de consé­
quence* pour nous Poser la question, 

< ♦ la suffit n éclairer le débat ht pour­
tant a lire no» gros journaux, ceux qui 
se piquent de faire de la véritable 
information complet r à les avoir 
suivi» depuis les origine» du pr'a-ès en 
cour» de «e temps-ci, ne dirait on 
pas que f fini » i e*t bien au dessus d**s 
autres faits dans I échelle des valeur»
réelle

Dan» tous les ra», la tri-le affaire 
Delorme pour le moment du moins, 
ert classée! Aucune culpabilité n’a été 
prouV. r* I n pauvre prêtre qui peut 
être innocent, a été jug* par ses pair» 
n'étant pas «sser sain d’esprit pour 
présente! une défense convenable. 1 n 
point c’est tout.

Ive» vrais catholique-, sincères et 
écbiirés et même le» hommes de bon 
sens, où qu'il» soient, n en sauraient 
tirer une conclusion contre l'hglise et 
scs i befs vénéré». I^* tapage qu’a 
fait i'affairR* Delorme établit meme 
qu une pareille «CR'usation rontre un 

une chose extraordinaire

reque les procédure# ont été en cour» et. 
p n-qu elle» ne sf>nt que suspendues j 
nous ne xtovroi» pa« devoir en Parler .traitant , n était plus prêtre, il > a une marge 

con#tdéral»le Notre malheureux r «»n

«otipable Kt r**le < est vrai L hglise 
de Unit temps a livré au bras séculier 
i eux de se« fils qui s’oubliaient è 
l>oint Mais, de D à dire que l a

onsidé

ne iro>R»n» pas nevoir 
davantage, aujourd but. en 
rjuestion au mérite

Mal» il nou» parait utile en 
t int les à côtés de r e triste drame, d enre . 
gistrer Rians or»* page» quelques prote» 
tations au sujet rIo# evénemenU qui |
| ont entouré.

S Dan» le collège apr*»t'diqua lui-même ; 
parmi les doute «pie Jésus en personne, 
avait choisis. H » en est trouve un qui j 
I ,i trahi et qui l a vendu. La mi#ère 
l.uTTiaine est de tous les tempa et les
membra* 4n ckr^ ^ -,n> plu» pu>«ju g« f* mtm, 
impeccable* ou inv ulneral»!*** que le»
Mutre» hommes. Les «hel» de I Lglise, 

ont fon»«ience de leur lourde

j parce quelle est des plus rares. Le 
! respect que Dm d«ut aux élu» du Sei 
1 gneur et aux oints du Christ n en saurait 

< usé j être diminué d’un iota Même cou­
pable au reste, le prêtre reste prêtre. 
Il a droit, lui aussi, a une pleine mesurepu

frère une fois sou» le coup d«‘ la terrible 1 de ju-tû e et de charité Ceux et celles 
•c« uaation qui l a conduit devant les ; qui l’ont oublié pour courir aux assises 
tribunaux « rimmel», malgré l excitati<«n | c«imme i'i un -|»<»rt et se repaître d’infor- 
qut • dft augmenter »a faiblesse «l'esprit. ■ mations tr«ip « rues et malsaines ont 
■ demandé lui-même à ne plus porter) été. r est le moins qu'R>n puisse dire.

fort mal inspiré» Ce n’est pas ainsi 
qu'un » hrétien doit agir ni en enarité. ni 
n«>n plus en justice

«jui
responsabilité, s offorcent toujours de

sa soutane ( était plus ronveriabl»- | 
T«HJlef<»é«. ave« ou sari» soutane il : 
restait prêtre l est en««*re et le sera 
pour I éternité Kt puis, d ailleur- 

culpabilité n'a pas été démontrée 
été mise

en cause On se*t «lemnndé unique I 
ment devant le tribunal s’il était sain 
d’esprit et en état «le subir son procès 
Et le piry a répondu qu’il en était | 

Il noua sembl

pas 
chai

justice 
L’abbé Elia-J. Auclair 
I.m Semaina Heligieti&e

n admettre dans les rang* de la milice^ incapabl 
sh' rér que des sujets qui offrant 1rs 
rncilSeures garanties. (Jue i ependant, 
il -e. gh*s« parfois, parmi le» hommes 
«lu sanctuaire, un malade ou un «lésiqoi- 
Ithri dont le mal n api>aralt pas enctrre 
#1 «e développa plu* tard aou» la 
pr M»i«vn «Je» etrcon»tance#, il n v a là 
sûrement rien qui ne aoit que très 
humain Kt r est pourquoi, un catho- 
t pie sincère et éclairé devrait se garder 
d< prononf er de» jugements hâtifs et 
irrasfWR tueux en d aussi triste» occur- 
rnu es CJu’nn laisse donc aux ennemis 
rie I é.glisc de jeter la blâme inR*onsi«Jére- circonstames atténuante»
ment sur se* représentant» Ir*» pbit;fgi||r faire un j>eii, «omnie «>nrape 

*« té»!
n droit de pr'>testar 

eu-si R-ontre une nffirmali«>fi publique

jury
semble bien

con*é<pienre, que tRiut « e qui »'e»1 
dit au sujet d’une culpabilité présumée 
était pour le moins en dehors «b* la 
question.

Lutin, il y a la ijn^se et delicate 
question de Ih publicité que les grands 
j«vurnaux À quelques honorables R*XR-ep. 
lions près, ont faite à l'affaire Delorme 
qui noua parait nécessiter des réserves 
In encore nou» protestons au nom «le la 
motale et du bR>n sens. Nous < ompre- 
nons. en r es temps de pubÜR'ite h 
outrance, qu'on puisse mettre «le l avant

t qu’il 
«lit. la

LA BOUILLIE
BORDELAISE

justement respr«

BREUVAGE 
LA LAI

AUX PUNAISES
N • V«rm'n« w«»
ennui*, *m|*lo|r*« 
PunlcUl*. t* plu* *(Vt-
■ *c* S* tnu* I** t***
• ract«ur* dm Can*è- 
••• c«nna«. Il dé­
truit I** pont**** 
l* **r»nins *1 Lrsar* 
nmxst». Il déM«W*C«* 

r*c«in» *1 I** t*n
•••
PUNK IDE **t •««. 
•tomlsu*.

XX • •u» cK*« «nu* •* • 
m*rr Ka n«is.

Universal Drug Ce
2^, ru* at*ury 

Montréal.

part du feu De» dirr< leurs de journaux 
canadiena-français nous ont répété 
que les questions de cette nature relè­
vent de l'opinion publique tout autant 
que des tribunaux, que «iaiileur- 
leur» confrère» de bmgue anglaise ue *. 
seraient pas abstenus, qu'il» devaient 
eux-mêmes absolument, a cause de 
rela. renseigner leur» lecteur» l’eut- 
étre 1 Mais était-il besoin de tout

T.s bouillie bordelaise. « ost un 
fongicide, r >»t-à-dire un itiaur de 
champignons On la prépare r) après 
la fR»rmule suiv ante
\ itriol bleu sullale de cuivre . . -I 11m 
( baux frah bernent éteinte 4 lb»
l'-i 10 gai

Dissoudre les 4 livre* de vitriol dan» 
JO gallons d’eau, éteindre et délayer les 
l livre» de r baux dans JO gallons d eau 
également mélanger ensuite le» deux 
- liitiRins. Préparée de < elle façon, la 
iKMiillie liordelaise ne se conserve que 24 
heures environ Aussi, a-t-on recours, 
surtout InrsRpi on a un grand champ de \

! gallon» id' ux *R>lulion> diluée* 
j il est iriqiorlant de le» diluer séparé­

ment seront mélangée- ce qui donnera 
, 40 gallon» de bouillie bordelais* prête à 
j être emplovée.

Le» solution» de vitri«*l et de chaux 
concentrée» »e conservent indéfiniment. 
On Its prépare au commern ernent de 
l’été «t on le» dilue au fur «t à mesure du 
besoin en faisant usage toujours de 

I vaisseaux en D»»»
Aujourd’hui, au lieu «le vitriol en 

cristaux et «Je chaux vive on peut 
employer du vitriol moulu et de la 
«baux hydratée. La preparation peut 
alors se faire plu» rapidement l>e 

j vitriol moulu a le temps de se dissoudre 
«Jurant le temps qu*on prend i>our 

, remplir le tonneau d»* pulvérisateur, 
* Il s’agit d'ajouter ensuite la quantité 

voulue de chaux hyfratée et d’agiter 
vigoureusement le mélange.

On i»eut encore se -*r\ir de bouillie 
bordelais* en j*ou«lr»

Le m^ange se coiiijh»*- comme suit. 
121 j livres de sulfate de cuivre (vitriol 
anhyilre. 7 ’ 2 livres d’arseniate de chaux; 
HO livres de chaux hydratée

Tous ce# ingredient* vitriol en 
cristaux moulu, en poudre anhydre, 
chaux, arséniate. etc., peuvent être 
acheté*» « hex le* marchand» d'insec- 
tri-des et de fongicides la < ompagnie 
(«liden, 327 Craig Ouest. ( anada 
Paint. 572 rue William. Montréal.

ENCOURAGEONS NUS 
ARTISTES CANADIENS

L mfluen e du < en le musical pour le 
dév eloppement de l’amour de la musiqu e 
au f'-anada. est quari aussi grande que 
celle du professeur de musique lui- 
même I. actif travail de ces cercles 
en matières musicales répand l'amour 
de I art chez les membre» aussi bien que 
chez le public, créant chez un très grand 
nombre de personnes un intérêt vivace 
dans le développement de la musique 
comme art national

Nous constatons que de nos jours, 
un plus grand nombre de* artistes du 
pays sont inscrit» aux programmes de 
noe concerts, et il e«* admis que le pro­
fesseur de musique canadien est l’égal 
de ses confrère* de l’étranger.

Le temps e*t arrivé pour les cercles 
musicaux de faire reconnaître la valeur 
des artistes canadiens, ce qui est nous 
I admettrons une tâche plus difficile 
que celle de faire reconnaître la valeur 
«lu professeur ou du compositeur cans 
«lien. Le* grandes agences théâtrales 
sont portées à donner plus d importance 
aux artistes étranger* par suite du fait 
qu'il existe encore au (’anada. un cer­
tain esprit de défiance pour tout ce qui 
est né au pays. Il semble que rien de 
bon ne |>eut sortir de chez soi. du moins

PRODUITS ^VICTORIA

Les tomates “VICTORIA”* de 
mime que tous les autres pro­
duits portant cette marque* 
vous donneront entière satis­
faction parc# que nous en 
maintenons toujours la qualité 
supérieure.

FRUITS
LEGUMES
POISSONS
ESSENCES
EPICES
THES
CAFES
RIZ
KETCHUP
VINAIGRE
ARROWROOT

$i/ui
C'sst un thé d# rare qualité qua «a tha BLUE BIRD, mais U prix n ast 

pas plus slsvé pour cala. Danxande*-la à votra faurmsaaur*

Diatrltutaurs : LAPORTE, MARTIN, LimttAa

lorsqui'l s’agit de musique. L’on sem­
bla cependant, commencer a réaliser, 

1 depuis la guerre, que nulle nation ne 
j»o«sède le monopole de la musique.

Les meillurs éducateurs du monde re- 
! connaissent cjue les élèves canadiens 
i remportent d aussi grande succès que 
ceux de n’importe quels autres des na­
tion» étrangère*. Bon nombre de ces

élève* devront sou* peu être en état de 
faire leur marane dans le monde musi­
cal. Les cercles de musique vont-ils 
se prévaloir de cette opportunité, et 
engager nos jeunes artistes à donner 

J de* auditions et de» concerts, augmen- 
; tant ainsi le prextige du Canada comme 
1 nation musicale.

SAISIE D’UN ALAMBIC
Québec. 12. - Les agents «j«

Commission des Liqueurs de U pf, 
vince de Québec ont fait la *»1Mf ^ , 
dépôt illicite de boisson» chez un n. D.vid Saint-Hilaire, de I, ^ 
de Sainte- Anne de Beaupré

L’alambic avait une «apaiit. d* 
gallons. Dans les dépendue fs r!' 
fit la découverte d'une «cntrtin« 
calions de bière.

POUDRES NERVINES DE

MATHIEU
)POUDRES NERVINES*

De MATHIEU 
Pou MAS ia Haa je Téy

îirsSrx

FONT DISBARAITRL L1 > MAU 
DE TETE, LA NEVRALGÏL, L lV 
SOMME, LES H HUMES ACCOR. 
BAGNES DE FROID, ETC LTC

Vendus# partout au prE de 
ta boite

5 et».

Fout marchand de gros p«ut rempür
immédiatement la commande de xotn 
fournisseur. Ou bien, écrivez direct*, 
ment à la Cie J.-L. Mathieu, Shrr- 
brooke, P.Q., qui vous en enverra fru* 
de port une boite sur réception de 26c.

la bouillie bordelais»* i 
on prépare comme

patates a arr«»x«'r. a 
concentrée, «tue 1 
suit

Dans 40 gallon* «J eau. «Ussoudre 40 
livres de vitriol, et. dans un autre 

J récipient, contenant la même «piantite 
• «1 eau. éteindre et délayer 40 livres de 
chaux. En gallon de la solution dedire? Quel bien pouva.t-il résulter C^UV i n *H.uon TT/Tï *

e de tristes»#, et de honte» > ! ‘‘‘J^ntree . ontient dope 1 livre

PUHJf I Dt
LES PUNAISES

de « et étalag 
N ‘a-t-on pas donné une importance 
exagérée et malsaine à toute cette 
malheureuse affaire? Pour notre part 

i nous le croyon» M. < »eorge» Belh'tier, 
[dans le Devtâr du 21 juin, a écrit, non» 
j semble-t-il. è ce sujet, le» phi* judicieus«‘s 
réflexion». Nou» tenons à citer celle» 

* qui nous paraissent le* plu* utile# r\ 
le* plu» au juste point

Qu’il faille raconter à ses lecteur* 
ce qui se passe en cour d'assise*, per­
sonne. dan» la rédaction de ‘certains 

j organes très parfaite et trè» purs 
('omm# dit l'Evénement, av e< une ironie 

j qui veut être malicieuse ne 1 ignore 
et personne, non plus, ne pratiou* le 

j »ilen« ** absolu Au vr»' le public a 
droit «le savoir ce qui »e passe Mais 

« est à «anse de cela même qu'il ne 
' faut pas prendre prétexte d'un fait 
(dix er» aff reux, d’une histoire de meurt r*1 
si tapaaru-r s.>it-elle |K>ur fixer l'atten- 
t|R*n pubh«|ue sur ce seul point et lui 
laisser «pisnt au re-te ignorer à peu près 
tout ce nui *c fait d’important en 
«l'autre» entmps de l’uni'ers II y a

de >itriol, et un gallon de lait de chaux 
concentré. 1 livre de chaux Pour 
suiv re I « formule « i-des»us. il suffira 
de diluer 4 gallons de vitriol concentré 
dans ««-♦ / «l’eau pour former 20 gall«»ns 
et 4 gallons «Je lait «Je chaux concentré 
dans assez d’eau aussi pour former 20

Presqu*
incroyable

U vous »enut lapcM’.ble d ima&iner 
le mer- eitleux chanxeirent de 
Totre p>*u et ü« votre teint qui 
vou» «er» révélé p*r votre miroir 
•près «voir employé 1» Crème 
Orientale de Goursud pont In 
première foi».

B(bottillon tnooyé franco contrt 
1S unis

FERD. T. HOPKINS k SON
New York

Creme Orientale
de G o u r zi u <1

Téléphona 14€8 Téléphone 1$68

VINS SHERRY-VINS PORT
AU GALLON OU A LA BOUTEILLE 

J’ai la plaisir ds vous annoncsr que je suis représentant des 
vin» Port et Sherry, pour la maison PATENAUDE à CARICNAN. 
de Montréal. Le» vins que je vous offre son» tout à fait supé­
rieur», et je ne crains pas ds voua garantir qu’il* aont tout à fait 
de première qualité et absolument purs.
Spécial—Vieux vin de raisin* secs à 45c la bout.
C. A. DUFRESNE,

Ancienne place Prime Sarazÿn

POUR

LES MARIAGES CHICS
“LE NOUVELLISTE”

Fait une Spécialité d’imprimer

CARTES de FAIRE-PART 
LETTRES de FAIRE-PART 
CARTES de REMERCIEMENTS 
CARTES de VISITE

Nos employes sont tous des experts dans le mé­
tier, au courant des derniers secrets de l’impri­
merie, ce qui nous permet de garantir la perfec­
tion de notre travail.

La Cie de Pub. Le Nouvelliste, Ltée.
23-25-27, rue Du Platon,

Trois-Rivières.

Tél 573

FAIT DE BONNES
SANDWICHES

pour le» jeunes et du superbe 
pain grillé aussi Notre pam est 
de la sorte qui fait que les • nfaot* 
pleurent pour en avoir. 11 ext u 
bon qu’on le prend pour du gâ­
teau. Servez-en à table et * 'insta­
tes sa disparition Tragique. Or­
donnez de nous maintenant.

PAIN DE QUALITE
IABQUIANGEIW MODEM
17 VOLONTAIRE
PHONf 171 ■ T R0IS> PIVIfKS
g—

L’Hôtel ST-GEORGES
sn face de la gars du Mil»-End. 
Angle Bernard et St-Domimqu*. 
est maintenant transformé en hAt» 
pour voyageurs et touristes

M. N. Cloutier qui en est le pP
priétziire, désirs faire part au public 
tir ce» changement» et inv ite 1rs tou 
riste» et le* voyageur» « xrnir lui 
rendre \i»itr. De grande* amelior» 
lions ont été faites dernièrement • 
cet établissement pour le mettre en 
étst de recevoir dignement le publi 
voyageur. De» chambres spa. ieuie 
avec les avantage» de beau chaud' 
et froide ont été aménagée* afin d- 
donner le plus grand confort nu 
clients. La cuisine soigner et le* 
vins et bières sont vendus sur Je* 
lieux et le service est de premier*' 
classe. I ne x is ite tous en on ainm

I El ILL* TON du " \outcllisU 2)

L’ARRET DE MORT
ROMAN D'AVENTURES

Pnr JuUs Mary.

Alors, de f Uirefonta ■ « «•« Moulin»
Keuft, et de U x .vit ore S.r {irr. deux 
tête» seulement Jurent \i»ihV*. «jui 
par toi» soudain rapprochée* dispar lis­
saient dan» I océan de» ép»» i»our repa 
raifre bientAt. ainsi que feraient deux 
n.izeur» en *e jouant parmi le* Moj* 
tranquilles

Kt s« prè», ** pns. «e* deux tête», que 
tout de suite elle» faisaient naître le 
s«»uoç<tn d’une caresse demandée et 
d une care»*e offerte.

\!or». de* trois p mts de I h or r or 
battaient tro » coeur», partit le même 
en

— De* boiser»
Ah comme il» «’entendaient’
I ne Ivarqui du moulin était amarrée 

p. sa i Narre à u»^ arbre M» \ sautè­
rent et >'m«»n prit le* rame» 4>n le* 
xu *e laissai'! dériver en »yixanf la 
rixe qui leur apjirxrtai* un peu d ombre. 
I * xouveot Rolande décoiffée »e raju*- 
f,v' en nant et en menaçant A-mon du 
Ho»gt parce qu’il » »mu*ati A fai»e pa§**<*r

bateau s«'n* le* .« • eaux de* beam he* 
t'.«IrTr»*e* qu* baigna en* Dur teinlUge 
dx *e touranv

Fl ait-4 e bien la «arr»ae *je« brarnhe^ 
<5 •• riéransea't a-nsi le* cheveux non* .'

De* baoer» criait-on i Claîrefon

'aine
De» b.»i»cr- pleurait Ro»e-Ly».

— De» baisersi riait Jean-Louis 
Pin» li rivière d’Aisne fit un coude 
Personne ne vit plu* rien 
Je.in-I oui» descendit de son grenier 
Norbert quitta le balcon, fiémtsaant 

de «olère et prêt aux résolutions extrê­
me#

Kt la charrette chargée de *< n foin 
'dorant emporta Roae-1 ys à b« ferme
Msreng ».

File avait arraché le* feuillages et le* 
• rises, t nu ♦ es le» joliveté* coquette» 

-t champêtre» dont le* ouvrière» avaient 
voulu la parer en *e louant.

Et lorsqu’elle *e laissa glisser, pont 
être replie en ba» dan» U* bra* «Je a<.n 
père elle n’eut que le temps de courir 
cher .41 et de » \ enfermer 
scs pleur*

De* pleur* « tr»\rr* lesqu* 1* 
le mêm. mot

Touj »ur*' l’ouiour»! n»
l’ar elle aimait '-«mon T.1 I *v . 

aim* toute petit# Plie éi»n de q>iatte| 
an» plu* jeun** que lui D »o«vr«f Fl
r avait été de tad miration Pour elle nant
il n v avait p** d»e« le p»\« «le gamin 
idu* hardi ni pin* don* de pl i* fort et j 
de plu* f*t.

Mai» ce fut une bien autre alfatie 
quand Simon troqua l’uniforme du 
Ivcéen contre « elui ds Saint-Cyr, et 
c«4ui de Saint-(iyr contre I dolman de» 
dragons Entre temps la jeune fille 
de *on «ôté. avait été mise en pennon 
è Bethel, car Barbara! était à son aise 
\prè* la pension, elh fut envoyée.

F
endant «leux an», en Angleterre. Mais 
absence et K éloignement n'avaient pa* 
empè« le. rè\e de grandir et la joli 
(leur ou On appelait Bo»r-Ly* tant elle 

était fraîche et tant elle était pure, 
n'ouhlta pa.* oh' non. le papilbvn 
brillant qui. depuis sim» plu* jeune» 
années, avait voltige autour d elle

Lui, insouciant nature droite, tout à 
*»•# jeux «'U A son travail, était passé 
auprès de ce \ iolent, «bar niant at mysté­
rieux »in«'iir *ans rien deviner. Et 
depuis l'enf a ne'e, Bosc-Lvs avait *ouffert 
de ne pas être comprise, souffert de 
jalousie, à l’Age même de» premiers 
balbutiement» de fillette et des pre­
mière* impression* instinctives .Ta­
lon*»' *ans haine Jalouse de Bolande. 

Et triste infiniment .
Bevenuc u Angleterr * depuis deux 

moi*, c’était la première remontre 
au’elle faisait de atm rêve ., Elle en 
était meurtrie

Kt retr«*uvant Nm<»n, ainsi «ju’en 
tou» le* temp*. r«M e à cAte av ec BoJande. 
toute »a jeune vie, avc«' toute* *e» 
«ouffrance* lui était remontée aux 
lèvre* dan* un «ri d'amertume, qui 
disait sa misère intime

Toujours’ Toujour*’ !
Le soir en sortant de table. Je»n- 

I om« guilleret dit à son hl*
J ai fan prier le com» e de f h an.br% 

Je non* attendre après «Jifier
naît f ’ ' ir un ge*«.' èfonné d.- >10.01' 

Nr m interroge pa* le »e 
, nag-’ une *urpri*e

l’ont de même j>èie '
I ne bonne surprise fr te d»* 

t»! «n en r»>mer«-inr«% mon lie'

Il L a bonne aurpi i«s 
Us fut à Ta ♦ombee de ta nuit

< hatubrv. a\e< Norbert et Rolande, 
se promenait lentement autour des 
pelouse*. Il avait fait part A »e* enfant» 
du désir exprimé par le maître» de» 
Moulin* Neuf» et. pour la dixième foi*, 
il répétait

Pourquoi fait-il tant de fsrop* rt 
me pré\ tent il de sa v isite '

L.nfin. Ion aperçut la silhouette 
épais*» de Jean-Louis s approchant
av ec. son fib

Pendant le trajet. Simon a'ait voulu 
questionner

Mais celle surprise père >
Encore cinq minute», et tu seras 

aussi savant que moi
11* prirent place autour d une table 

du jardin. Le» deux père» «’étaient 
assis et !c* trois jeunes gens restèrent 
debout.

Norbert et Simon avaient échangé un 
salut froid.

Simon et Rolande un sourire.
Et Rolande, gaiement, demandait A

Levaillant
Nous ne somme* pas de trop, mon

ami
Certc» non. car vou» vous doutez 

bien de ce qui m'amène. .
— Pa* le moins du monde Et toi, 

Simon, b’ «anrai*-tu par hasard ?
Prtv plus «pie toi.

Norbert s'é« arta. comme s’il lut répu­
gnait de prendre part A cet entretien 

Mai* il *c tint assez près pour enten-
dre

Explique/*-vou*. Jean-î/vtii* fit le 
comte

En «Jeux temp* voisin, et «an» 
détour d > » longtemps que 1 v p. n»e 
et l«'fijctemji* que j'hésite t a «uftit 

Il désigna du pouce. p,ir de»*ii» «on 
épaulé le» deux leunc» tfcn* de?rtère lut

Mon cher t'hambrv. navez-vou* 
n»* rema' jM-- romme d* «entendent ’ 
Kl depu** qu il» *e «'onnai**ant el *e 
fréquentent . ^«t-à-dir»* depin» tou 
j'*ur« »\ez i'"i* jamais surpris entre 
eux je ne dirai pa» la moindre qnerell# 
mai» le m«»ind'e «Je»ac«.ord '

f » m » •« et i‘en ai été hcureuv
Et moi donc.' Et os vou» êtes-

vous jamais dit qu’un jour cea enfant» 
voudraient changer la sort incertain de 
leur profonde affection contre une union 
solide qui assurerait leur avenir et 
garantirait leur bonheur ? En un mot. .

En un mot? dit Cbambry intrigué. 
>e* yeux tristes tout h coup très attentifs 

I* bon meunier se leva pour donner 
plus d autorité à sa parole

—Mon cher Cbambry Simon est 
«ligne de votre hile. Je suis un paysan 
il est vrai, mais je ne vous «onnais pas 
de préjugés mesquins, et si mon nom 
ne vaut pa» le vôtre, mon fil*, dont, 
voua-mêms avez voulu faire un officiers 
l'ennoblira C’est un grand bonheur 
que je sollicite . Je ne suis pas guidé 
par l'ambition, xou» le savez, mai* par 
(a convie ion que si nos deux enfan » 
restent séparé» dan» la vie. ils seront 
malheureux loin l'un de l’autre. Certes, 
bien que je soi» riche, Rolande a le droit 
d’aspirer à un plus beau mariage. Mai» 
j’ai vu comment vou» l’aviez élevée . 
et puis., l’amour e»t au-dessus de 
tout...

Il se rasait et toussa, parce qu’il était 
fortement ému

Et un long silence suivit.
En annonçant une surprise à son fil». 

Jean-l/mi* ne s’était pas trompé. Mais 
il ne se doutait guère de «luelle nature 
♦»tait cette surprise, faite d’emoi, d effroi 
même, et presque de douleur. Dan» 
tous les cas. s'il avait rêvé un coup de 
théâtre, il ne pouvait mieux réussir.

Cbambry avait appuyé la tète dans 
-e* mains et réfléchissait.

Norbert s'était rapproché vivement 
de son père. mai», « n passant dex ant 
Simon. 1) avait murmure, frémissant 

\ oilè où vous vouliez en venir’
Je xoiis jure .
Et vous rrnve/ que j# laisserai 

faire ’
Ouant à ^imon et à Rolande, après

le« parole» «Ju meunier, ds eurent un 
long rrgwrd d interrogation muette 
l ne forte emotion le* troublait

« omme la silence se prolongeait. 
Norbert apposa la mam sur I épa»il* 
du comte

Eh bien* monateui. cette insultante 
proposition, ne la repousserez-v ous pa». 
comme il convient ?

Chauibrv releva la tête avec une 
singulière dignité.

Que parlez-vous d insulte ' et n au 
rais-je pa* entendu tout ce qui vient 
d être «fit ?

Mais monsieur 
Lnisses-raoi, je vous prie

A Jean-Louis, avec un léger sourire.
—Je répondrai, mon vieil ami. . 

mai» votre demande était si imprévue!
Kt il reprit son attitude de médita­

tion, mais bientAt:
—Votre démarche était imprévue, 

Jean-Louis, c’est un fait, mais je 1a 
trouve, moi, naturelle. Elle est, en 
somma, la conclusion logique de In 
jeunesse de ces enfant*. Quelle* objec­
tions p«vurrais-je faire? J’ai marché 
avec mon temp*, vous l’avez dit. Si je 
ne <'«>nnHissais pa* Simon je refuserai*. 
Or, je n ai «*n vue que son bonheur qui 
sera celui de ma fille, mon ami.

Il tendit la main à Levaillant. qui 
balbutia

— Merci, merci .. Voua verrez, vous 
n’en aurez pas de regrets Et ils tien­
dront leur rang, du»aé.je donner jusqu è 
mo n dernier sou et coucher sur la paille.

l’ne voix très hanse, de haine conte­
nue, interrompit

— Ainai, monsieur, disait Norbert, 
ma soeur aéra la femme de cet homme ? 

—Oui.
Le fil* et le père se dressaient l’un 

contre l’autre.
Norbert eut un rire méprisant :
— Kt moi je n y consentirai jamais 

J* ne prêterai pas les main* à la déca- 
denre de noirs maison O mariage 
nous couvrirait de ridicule Père, votre 
santé affaiblit votre volonté

Je ne *ui s pas si faible que tu le d»* 
Tu viens d outrager, pour U se«ondc 
foi» de* ami» qui «oui cher* è mon 
coeur \ or» leur émotion et comprend* 
que « il* ne t ont pa* répondu comme 
il convient, r e*t qu'il* ont compté sur 
moi pour le faire . . .lean-Lonia et toi. 

ifcunno, y# voua demanda pardon pour

ce que vous venez d entendre 
--Et moi, je

l oi, dit violemment lê com,,‘ IIf 
leur des ex« use*!

- Jamais!
Je te donne Tordre'
Jamais!
Alor», xa-t-ert! El n* ^if^! 

devant moi que lorsque tu sfni 
à m’obéir!

Norbert eut un geste de meiti * 
C’était la première fois qu’il entrsit * 
lutte ouverte avec le comte Mrs 
fut dompté.

Il s’arrêta devant Simon 
— Nous nous reverrons 
II partit en courant, en proie a u 

surexcitation de folie.
Le comte, plus calme, reprenait 
—Je vous ai dit que j accepte 

ne mettrai donc aucune opP^1'0 
ce mariage . Encore faut-il. 

t dant, que nos enfant* nou» don 
i leur avis. .. S’aiment-iU ? .

—Oh! pour cela! s’écria Jesr 
I en riant. . tAl

Il regarda Rolande et Simon *

I
* rire s'arrêta. , . m

Ils étaient graves, tou* le» 1 r' 
gardaient les yeux baissé*

— Eh bien, quoi? murmura '' 
nier. . Il s’agit d’un mariage e 
d’un enterrement. . i „f

—La demande de Jean-L™'* 
correspond-elle pas avec vos 
secrets ?

—Mon père, fit Rolande ^
Et une vive rougeur dissn 

trouble . Elle se tut, interdite 
--Et to. Simon ? \ovon.

Qu’y ».«.» > Km-c» qu* P*' .
vous ne vous aimeriez P** . p
me serais trompé è «e pom 
Chembrv aussi? . .h«

Ne p»i » »im»r: Tou» «ou. >'*' , 
«il tour «tonie. I'‘ur» •
tendirent pour s etreindre ,
ment qui les rapproche com^ 
protéger contre un danger r° . ^
et ces regards pr«>food», a*1
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# POSITION DF.S CLUBS #
♦ *
^ Pr«iMr i Aiiadieunr 4

V A P*r*'r du rnomont où vous 
chargez votre oipe d« cette com- 
binaioon de tabac» rich»» et 
mûrit au soleil, vous vous trou- 
jex *r*n*P°rt# dans un paradis 
ne délices- le paradis des fu­
meur». Essayez et jugez!

Çuvbcc lo £>j

i Service de la Pre*M» Canadienne 
| Montréal. Hans une joute
, régulière de la Ligue d» I E*t du T anada 

le club Ottawa » infligé une autre 
dégelée à léquip*’ de Billv Innit 

I (jariép v. le nouveau lanceur a trè- 
bien lait dans la boite niais il reçut un 
support détestable d»- la part de æ* 
compagnons. Il n alloua que trots
bits et retira onse fiappeurs au bAton 

Détails de la parti»
Ottawa 000 di: non | T 1
Montréal 100 Ont* (ion | T t>

Frankhouse et krnw <ianép\ et
en présen» e >e «ont fait un»* belle lutte | Duplessis, 
mais le 'l'rifluvien eut l’avantage e^pa 

!-.ant mieux *e* hits. liailey dut se 
j retirer pendant la partie pour donner 
I *><» place à Becker
! I .e Trois-Rivières est entré aujour 
, d hui pour tout de bon dan» la première :
j division.
I Détail» de la partie 
T Rivières . 000 100 100 t 9 2 

I VaViiield . 000 001 000- -1 7 2
gü*7*- rn et Bailey, Becker Jennings

. et U illiarns.

* t lub G. P P < *
* Ottawa 30 24 S3S *

T -Rivière* . 2t 2S SOO «
Montréal 2* 31 47S *

♦ Valleyfiald 2(4 31 47S *
¥
A» » *##*** * tk * + * * ijr

dims étaient prêt» i louer »ontre les 
l'hinois mus qu il n etait f»as sOr que 
les visiteurs obtiendraient «e quits 
demanden* de t- ut* * les équifie»

l e*; t hiooi. d< barqueront “ \amou 
ver le IS décembre

JESS WILLARD EN
A PLEIN LE DOS

***» + **-. v

. CHAMPIONS SUS- :
PENDUS

service d*‘ la Presse Canadienne 
v alleyfield 1 1 ly» Trois Rivière® 

a battu le Niillofield dans une joute 
r égulière de h Ligue de l’Est du ( anada 
hier après-midi Cette après-midi le l 
club Ottawa jouera n i contre le V'alley- [ 
field et le Montréal jouera à Trois-* 
Rivières un** série de quatre parties .

ti Htyn et Jennings. l*-$ deux Ianceur s !

UNE EQUIPE DE 
HOCKEY CHINOISE

I ns 
I l ancie 
de A I 

! r»*n* ontre» * 
I * onirr Bill\ 
! Martin 

( iibtvnn

Preste ( «naiiienn*
\n*r**leji 17 .les» billard

* hampiof potdn lourd du mon i 
h»*»»i a reçu hier t'odre de »e ’ 

jour de la I te du Tra . ail 
M ske, Prê t I niton. Bob1

t'aptain Bob B q.er T omin

BASEBALL

cents
le paquet SUCCES DU 

“CAMPAGNARD

10

»

CINQ PARTIES JOUEES ! 
CINQ PARTIES GAGNEES!!
Le club “La Casquette’* n ajouté 

dimanche dernier un anneau à la 
* haine de ses victoires, alors qu il a 
.icfpi t le club ’’Jeunes Canadiens” 
par l« score de 3 à 1 dan® une partie 
1res contestée jouée «lans la cour de 
| \ es dé mie De La Salle

Lf “La t asquette” bien que privé 
des services de quatre de ses joueurs 
prit un avantage de deux points dans la 
première manche et teint continuelle 
ment le Jeune Canadien'* en échec. 
Miuf dan® la sième alors qu’une légère 
erreur permit à Houde de compter 
le point qui aauvait son club du blan­
chissage.

Ladouceur. lanceur du “La Cas

l>e club de base bail “Campagnard” 
de Bâtis* an a montré de nouveau 
dimanche dernier qu il marche sur 

,1e» traces de l’ancien Campagnard 
en défaisant le Carillon par le score de 
11 A 1 remportant ainsi sa 3ème vie i 
t«»ire «onsécutive.

M. le doc teur T Toutant, maire de 
la paroisse de Batiscan a lancé la 
première balle aux applaudissements 
de la foule nombreuse qui s’était rendye

j sur le terrain
j Parmi ceux qui se sont distingués il 
(convient de mentionner surtout J. 
Marchand qui sur 4 apparitions au 
bâton ht 4 hits et Maurice Dussault, 
lanceur qui fit mordre la poussière à

LIGUE AMERICAINE 

k N ew ^ ork
St Louis............ .1... ............ ~
New ^ ork. 4 7 3

Pruett. \ angilder Dsnforth et Se 
vereid. Hoyt. Hofmann **t S<-hang

À Vksshington
Chicago..................................... 4 10 1
Washington l

Faber et Yarriaon Franc»® et Pir 
meh

A Philadelphie ......................
Detroit..    * 14 S
Philadelphie.............. 3 S 2

Dans» et Manion Naylor et Bruggv 
A Boston

Cleveland 11 ti I
Boston . . f 14

Covelak*e et Mc Neill Penno^k. Ear 
et Ruel. Lynch ..

Ligua Américaine

Press»* ( anadienn»*
P«vt Uigf-la-Pi«in*- 17. — 1. hiver

pro« bain une équipe d»* ho* kev * ont 
po- «» de « hinois fera ♦* tour du Canada 
et des EtaU-l ni* d’après une lettre 
que vient de re* i \ >ir \S . B Sexsmith. 
le président de I lation Vniateur
Canadienne rie llockev d*- J. <

’ < ameron. le »r»*rani dr* U 1 .ami»1 de boc- 
I kev du Nord d** 1 * ( him dont le siège 
prim i pal est n Pékin

Dans fs lettre. M. < ameron dit que 
le < lub »*st prêt ü envov**r une équipe* 
de dou/e hommes et aussi i i*iuer contre 
toute équipé < «nadienm* fHuirvu qu il 
leur soit garanti une »omm< de 000 

' en »h
M Sexsinith a répandu que les C»na

IL CONSERVE SON TITRE
Presse ( «nadienm

Toronto 13 Bobby Kbe* de To 
ronto et de Hainiltr*n, Ont , « heureu 
sentent dèf. ndu son titre de «hampion 
bantam de I Ontario et du < anada. en 
obtenant U dér ision «le® (ugep *lan® »a 
bataille <|f «|i\ ronde® « ontre ^ nlie
Pincot. da Charleroi. Penn 

Il gagna *ur le®» point®

Pi«s*. « snadienne
Nsw-York. 13 J n»

Lynch. !• champion ban­
tam. Jobnnv Bufl.l*cham- 
pion défait et le» gérants 
Eddie Mead •* 1 ew Dia­
mond, ont été suspendus 
hier par la Commission da 
Boue de l’Etat da N#%*- 
York itisqu'à ce qu'une 
enquête complete ait été 
faite sur la nature du con­
trat qui a été signe entre 
le* deu* boxeur*

# w v •*

i Htawa I 1
• ivil sera psv< 
d un seul «-oup
le premier ri

l^e tmni du service 
samedi le l.S rourspt. 
Il est rétro», tif depot*

TOUS LES HONNEURS
A Mlle LENGLEN

>etvice d-- ta Presse ( anadienne
W inbled«ui M k la tin du tournoi

• ' baiba -p.
k’est faite in hiei Mil*- I euglen et Mi«*s 
B van «*nt gagné b* chamnionrat de* 
double» rauif feinrn»** et Mlle l^nglen 
»•» Pat fVHara W«>« «l ont obtenu le» 

i double® ini ves

quett^ v os, partiruHèrrmçn, Hisnngu^ ,0 jmlP„rs du ' arillon
a» rv Irxi.xrvt C * * \ x > fS t. • r riastif eès-. fr.f.e.Akie^ • • -ven faisant s'eventer neuf des frappeurs 
du Jeune Canadien.

Composition des équipes:
Jeune Canadien Roberge Tester. 

Houle. S. Thivierge Bédard Massi 
OOtte. Hamelin Béland. P. Thivierge 

La Casquette —Cariepv. t»authier. 
Ladouceur. I.acroix, Lessieur. Descelle* 
Duval. Faquin. Trudel.

Score par man< b« :
Jeunes < anadiens (MV) (XM> (110- 1
La ( asquette .. 200 010 (MH— 3

IL TOMBE MALADE

Non* regrettons d apprendre que 
M. Jules Diifresn»*. gérant de EhAtel 
Dufresne e®t retenu chez: lui par la 

* maladie.

Coups de 3 huts. Duval. Leblanc. B. 
ï>eblanc. K Coups de 2 buts Dumont 
et Dussault.

Score par manche
( arillon ...........  000 000 010 1
Campagnard® 308 O00 000—11

LES AMERICAINS
SONT SUPERIEURS

Presse t anadienn»
Toronto. 13. 1^8 joueur» de tenois

des Etats-T’nis ont facilement eu le 
dessus dans le tournoi qui se poursuit 
ici activement. Ils ont remporté haut 
la main l«*s honneurs dans le» éprouves 
doubles et individuelle»

Club G. P PC
St. Louis ......... 40 34 soo
New York......... ............ 4h 3fi .*»71
Chicago................ ......... 42 39 .MO
Detroit ............43 41 .M2
Washington ....... 42 47ô

44 463
Boston ......... ........... 3.r> 4fi 432
Philadelphie ....... . 33 44 120

LIGUE nationale

V (..hiiago
New York . 3 16 0
Chicago . . . ! « 5

Toney et Sn vder ^l«*xander. Stuel
et O’Farrell.

A < .inrinnati
Brooklv n ... . 1 6 4
Cincinnati.. .. 4 9 1

A Cincinnati
Brooklyn........... 1 fi 4

LA VIE AU GRAND AIR DANS LES LAURENT IDES

' kiff

BOUS LA 1 
▲ L'OSAS 

BOIS

•- »
DTI

iss
.Ci.

4 7 3
3 13 1 j

^ oiiow i

Cincimnati.................... . • « y 1
Grime». Decatur et Miller EVeberry i 

Donohue et M ingo.
Boston.........................................
Pittsburgh

AAatson. Miller et Gibson 
Horse et Gooch.

A St. Louis
Philadelphie .... * IB B
St Louis...........  ' r,

Meadows et Peters, Meith Barfoot 
et McCurdy 

2ème partie
Philadelphi» Hi
St. Louis . .. . - ° :

Ring et Withrow. Sherdel et kms ; 
mit h

À Buffalo
Jersevcity.............................. .1
Buffalo   4 •

Sellars, ( arruthers et Freittg Fgans j
Reddv et Bengoc .rh 

A Rochester
Reading.......   TJ 22 3
Rochester... • * 10 31

Brown et Clarke Hughes Tiernev 
Blake et Sandbere

Ligue Nationale

Club P P*
New-Y ork...................... *<> W
St-Louis . . .................. kH 34
("hicago. ........................ tl 3fl
Cincinnati........................ é2 70
Brooklyn........................ W
Pittsburgh ........... 3* 13
Philadelphie 20 L>
Boston ........................... -3 ^3

!nternstionsI k Toronto

DB
HAITBl

Newark
Toronto

Kneisch
Fi®her.

et ^rb»' k. To«

CANO TAOS BV TOJB IFP3NNE

| ^ cjvdi»ation n’a pai encore fait
disparaître du coeur de l’homme,

1 etran*f besoin que celui-d ressent 
de retourner à la Nature, pour 

^ivre libre et sans entraves, loin de 
l atmosphère enfiévrée des villes. Qui, 
lorsque vient le printemps et plus 
krd, les belles journées de l’été, ne 
*fnt P** se réveiller en lui le secret 

, ,r dc partir pour la campagne, de 
• en aller dans les bois ou sur le bord 
Jun ^ac, pour jouir plus à son aise 

soleil, de l’air pur et de la vie 
vraiment naturelle? Aux habitants 

* a métropole, les Laurcntides of- 
rtnt a quelques heures de distance, 

Ces recoins charmants où les ama- 
. ur» de la vie au grand air peuvent 
k Ptu de frais, .satisfaire leur goût 
P°Jir la hhre existence des camps. 

Lorsqu’en 18Q2. la Compagnie du 
acitique Canadien compléta -on em- 

^ ^-rhement des Lasprentides j-jsqu a 
'’ Agathe, elle procura aux cam- 

^ 1 avantage d explorer d* nou-
»' *' région® toutes plu® pittor- - 
^ ^ une* que |es autre', et donna 

! 1 un ’•gain de popmanté a la 
S ^ tente dans te®, monf.ign-«

« r,rd ( ',>f a cette epoque que
't*' lai ' • a lefM

•e» au •uArqièfiM 4* h44>A^svbt. U

premier camp de la Y ^LC.A Au­
jourd'hui encore, le camp ceutral ce 
i association occupe une île de re 
superbe lac, tandis que ctîuï des 
jeunes garçons, après y avoir été tenu 
pendant plusieurs années, a été trans­
porté à Kanawana. près de Piedmont, 
où l'on a installé un campement dei 
pin® modernes.

A sept milles de Piedmont et a 
douze milles de St-Jérôme, l'associa 
tion des Boy-Scouts de Montre» 
dirige une colonie de vacances pour 
jeunes garçons, qur l’on rornp’c 
parmi les plus populaires des Lau­
ren tides; on l’appelle le camp Tam- 
aracouta. Chaque été, des centaine® 
de garçonnets y vont passer une 
couple de semaines, et y jouir «l-s 
plai®irs de la vie au grand ur. sou® 
la surveillance de personnes r-sncc- 
tables deleguée® par l'association 
pour maintenir le bon ordre et a- 
siKer le bien-être des enfant®

D autre* camp® pour garçon® et 
fille* son» actuellement a sorganiser 
et pour ce oui regardf le* derniers. *' 
n'v a aucun dont' que *0us un®- di­
re, non .xfte et entendue tl‘ rancor 
trernnt tout le sucre® qu'ils mentent 

î a Y \V C.A a deis etihli a ne 
mdîe* d- la care de Ste-Marguerite
„* rampemer* pour ’-vine® ’ He* r :
^**.1 ^ ‘

L ffSUBE DU ' 'LURCH *

santé chaque année Cette propriété, 
qui porte le nom d "Oolahwan,” 
couvre une superficie de 350 acres et 
renferme dans ses limites un superbe 
lac, une plage sablonneuse, des forêts, 
des collines et de jolis ruisseaux.

L’une des colonies de vacances les 
plus populaires pour garçons, en 
même temps qu une de» plus ancien­
nes, est celle d'Agamsng, fondée il 
y a quelque* années sur les rives du 
lac St-Joseph. l>c®trant plus d’espace 
ses organisateur* déridèrent plus tard 

de s'établir sur les bords du magni­
fique lac Archambault, situé à 27 
milles de la voie ferrée. Se* rires 
sont ombragées de blancs bouleaux 
dont les branches se mirent dans l’eau 
bleue, tandis qu'un peu plus loin, la 
foret touffue procure une ombre 
rafrairhi®*ante pour l'installation de* 
tentes bout le paysage environnant 
est par*eme de lacs, de vallon* et de 
montagne* verdoyante*, d-^nt le» 
sommets ®e decoupen» dans 1 azur du 
ciel Nulle part ailleurs dan» le* 
Laurentide> a lexreption peut-être 
du lac Tremblant, la Nature s été 
plu* prodigue de *e® contrite*, que 

- , «•♦te superbe vallée II va 'an® 
dire qu \gaming e«t frequente chaque 
eie par un nombre toujour* plu® 
gr^nd de garçonnet® qui vont v 

<w Ié -erre et U santé.

.7 o fl
S 7 fl

tomann M Fish-

12 6
2 0 1

SchuU p't Nie-

P. (a P.C
64 Hi 771

.61 33 607

.46 39 Ml
44 4! .MR
41 43 4 HR

.36 40 424
M 2*4

SOLLY GREEN GAGNE
Serxue d* H Presse 1 spodiepp»- 

Montréal. I t Soil* Green h«v 
te ur l»>ral pnid* legor a obtenu •» deci 
«i on *nr K id 1 ewi® d* LarhiP» d»P»
•me KatailU

i ta hier mnb
dn ri

Deuxième partie
Newark.....................
Toronto..............

Rarne» et Srhe* k F» 
er.

A Syracuse 
Baltimore 
Syracuse .
Bentley et B»rr- ^elL
bergall.

i lub 
Baltimore 
Hoehester 
Jersev City
Buffalo .............
Toronto............. ..............
Beading.......................
Newark.........................

U PARTIE DE CE SOIR
I^ea clubs Montreal et Trois-Rivière» 

•ont arrivés pour «« mmencer une série 
da quatre partie* «lont Ih prenii»Nre »e 
jouera ici r«* a«»ir sur le terrain «le l’Ex­
position è l’heure ordinaire

Tous lea deux seront anxieux «le rem­
porter le» honneurs afin d'obtenir une 
position favorabb parmi les équipes 
en liste

Après avoir lait table ra»e de la s«‘*rie 
contre Trois-Biv lèrea le Montréal a 
perdu troi* partie* »ur quatre <«)ntre le 
Yallavfield et toute» se» joutes contre 
le» Sénateur®

Lea visiteur» vont donc «tsayer de 
battre le club local et surtout de pren­
dre la premièie joute. De ton coté le 
club de Paddv f'.renier s'est installé rn 
deuxième position et il prétend bien la i 
eons»'r ver et même monter plus haut J 
si Valley field r*u»»o è faire mordre I» 
poussière à E Ottawa

Pour la Maison V

Far da 3 Ibs 
Ho point

Le modèle par lequel sont jugés tous 
les autres fers électriques.
PLUS d'un quart de million de ménagères Canadiennes 

font leur repassage de la manière Hotpoint. Pourquoi**
Parce que le fer électrique Hotpoint donne de parfaits 

résultats avec le moindre dépense d'énergie.

La plaqua d'arrlt pour le pouce qui ne ae trouve que sur 
le fer Hotpoint le rend facile à guider dana lea plia. Cette pla­
que supporte une grippe serrée et porte la pression du bras 
•n ligne directe avec l’article repassé.

Le Hotpoint de 3 livres est désigné pour U repassage 
d'articles fins, qui ne demandent qu’un léger repassage

Le service de boudoir Hotpoint est facile k transporter 
dans sa valise. Ce service contient une base qui permet eu 
fer de ae fermer en un poêle miniature. Il y a un petit trou 
k l'arrière du fer pour permettre l’entrée du fer k friser qui 
est fourni avec ce service. Un sac en cuir d’un beau dessin y 
est aussi compris

SERVITEURS HOTPOINT POUR LA MAISON 

Vendus par tous les magasins d’appareils électriques.

Fait en » anafla -

Canadian Edison Appliance Co.f Limited.
Stratford, Ontario.

Service d« 
boudoir 

Hot point

O iniiiiniiiiiiiiiiiuiiNii

MACDONALD'S
Cut Brier

Une plus grande quantité 
de Tabac pourlavaleur.

Paquets 15c 
^ 1b. Boite 85c

HACDpMtlDS
ÇutBner,r.

a/ü&jy/tl eo**'
’S»

O V-*V VaVW'V

O71973673
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Le 14 juillet
Demain, le* français célébreront leur fête nationale aver toute 

l’ardeur et la franchise patriotique qu’on leur reconnaît. Par toute la 
frame et flans les colonies et dans tous les endroits du monde où se 
trouve un noyau de Français, comme à New-York et à Montréal 
on saluera la France immortelle, on chantera les héros et le* grands 
homme*de la patrie et de grandes réjouissance* auront heu pour raviver 
|e patriotisme fervent et 1 esprit de drapeau que l’on sait être très 
Mvaces et trè* nobles au sein rie cette nation hère

Nous devons non* associer de cci*ur à cette fête nationale, rat elle 
fut celle de ancetrea et <• est un j>eu de la France que nous trouvons 
parmi nous par la survivance de sa larurue. rie se* coutume*, de ses 
< hansons populaires, de son esprit.

La France, en effet, reste chez nous comme la patrie intellectuelle 
la patrie du coeur qui nous retient et non* attache à elle par toutes le» 
fibres rie note être f| y a de l'atavisme dans l’affection que nous con­
servons pour la France, notre pay* d'origine.

La preuve de noire attachement jH»ur la France *e trouve, de 
façon évidente, dans la joie que nous éprouvâmes déjà à sahier les 
envoyé* rie la France dan* cette province.. Cette joie nous l’avons 
manifestée envers la France à maintes occasions, dont la plus belle 
fut certainement notre participation volontaire à aller défendre son 
sol envahi pendant la guerre mondiale

Et. en ce jour de fête nationale, la France peut être assurée de 
notre part de notre attachement immortel de notre affection impérissa­
ble. de notre amour profond et de notre admiration la plus sincère.

Ou la France a passe, ou H!« a laissé les traces de son jrénie, où 
«'Ile a écrit le* faits d arme» de ses ancêtres, elle y reste par un merveil­
leux prolongement d«* sa vitalité et rest en nous qu’elle retrouve un 
peu de son reflet, reflet de son Ame.

F.n ce jour, nous apport on* comme témoignage de notre amour. 
* la France ce quatre ver* qui furent écrits, il \ a plus de cinquante 
ans. par un de nos poète» et que l’on chante aujourd'hui sur toute» le 
lèvre* rAnadicnne*-francaiM >

Jadis, la Fiance sur no* l»»rd*
Jeta »a semence immortelle.
F.t nous redoublant »e» efforts.

« \vons fait la France nouvelle.**

L'occultisme
\j JO février dernier, à l'Union Canadienne de Saint-Bomface. 

M I abbé J.-\d Sabourin. directeur du Petit Séminaire, donnait une 
i onférenc* sur k 'spiritisme et le soi-disant commerce avec le» défunts”. 
\ la demande du Provincial des OblaU de Marie Immaculée, le fond 

«le cette conférence vient d’être publié. Cette étude condentée en 72 
pages est donc à la portée «le tout k monde et on peut se la procurer 
moyennant la modique somme, de 25 sous.

Marernent publication vint mieux à son heure. \prè« qu’on a lu 
tout*'* k* merveilleuses choses que l’on rapporte du spiritisme qui fait 
rage depuis la guerre, après qu’on a parcouru le» comptes-rendus des 
séances où opèrent de> clairvoyants célèbres, qu’on a suivi les apparents 
prodiges «huit furent ks acteur» ou k* interprète» Mary McDonald 
«k la Nouvelk-F^'oaae et < .nnafl Doyle de renommée mondiale, après 
qu’on a écouté le* orach's «le <e savant Flammarion qui. incroyant, 
affirme la réalité d un au-delà qu il ne |*Mjt «léfinir. I esprit est inquiet, 
presque troublé et se demande avec anxiété quelquefois qu’est-ce qui 
«n est «le tout cela .* L’abbé Sabounn répond à la question et il y 
répond «le manière à satisfaire tous les «'sprits. Il expose ,r qui se fait 
explique ce qui peut se produire, ce qui se produit et comment « ela se 
produit II prend toutes h*» théorks av»nc«Vs et h*» examine i la 
lumière «k» faits II tire ses conclusion* elle* *«*nt aussi «laires et 
irréfutable» que «'elles «l'un thé«)rème de géométrie ou d un problème 
d algèbre une foi* que ! équation est |**ée Quand on a lu cette étude 
à l i fois *i claire «'t si brève du savant da teur, on sait à quoi s’en teni- 
mir le» manifestation* spirites, les médiums et le» profiteur» «le r«»ccul- 
t.srne dans tous ks temps, qu’ils s uppelknt Conan Douk ou les tilk* 
I mx De plus on *e rend compte de hi sagesse du Samt-Oflice lorsque k 

avril 1*^1, d a interdit t«>iit«‘ participation A des séam'CS de spiritisme 
avec ou ''.«ns hypnotisme L «H’cuItisme porte k* rnarqii«'* du mensonge 
Ispiritisme entreti«'nt «les «'spéraïue*. de* illusions qu il ne jveiit 

satisfaire II prodigue «ks réponses qui »»' présentent ave assurance, 
et qui. à I expérience apparaissent vides sans consistance désespéré­
ment han/»!*v H monotone*, finalement mensongères On > abuse 
de la cr* du!itf humaine < est le moins qu’on en puisse dire mai* il «**t 
Utile «le -avoir «••mmerit on arrive rigoureusement à cette conclusion 
et M Sabourin h d. montre en un langa * «yui «'sf à la portée de tou»

L’enlèvement des vidanget
La questit»n <f«- i enlèv^'inent <l«*s vidang«'s «* cuyve I attention de notre 

conseil municipal depuis une couple de moi*. Il sembk. et il est même 
évident «pie maire rt échevin* à l'unanimité désirent ardemment établir 
à cette fin un système qui fasse disparaître l'état de chose* tuej Mais 
comme question de fait, nous devons avouer que rien n a encore été 
fait bien que nous soyons rendu* à la mi-juillet, « est-à-dire A l>p<vque 
où un servue d’incinération rendrait k plus d avantage*

Deux projet» ont été di*< uté* p«r k conseil II a d’abord été ques­
tion «I accorder A de* particuliers un contrat qui leur permettrait de re- 
« ueillir le» vi<iang«'s et d«* ks faire servir A I usage qu ils voudraient 
I. ingénieur de la cité h ensuite soumis un rapp«*rt recommandant san* 
restrictions un service que la vilk dirigerait elk même M me A I appui 
de sa recommamlation l’exempk de* grande* vilk

Il apparaît maintenant «pie k cnn*«‘d a toutes ks donnée* s.irtkan 
trs pour procéder et en venir à une décision 1^ pour et k ««>ntre de 
chaque projet ont été examiné* sou* toute* kurs •** et dès k pr.>- 
chame séance lundi. «»n «levrait être en mesure «ie se mettre à ! «euvre 
f n autre délai miu» mènera au m«n* d «oût et k projet aura «lors perdu 
l i moitié «k son utilité

'«ms reo« <*ntre* un h«vmme qui p«*»sede un esprq droit une 
ênu qui ne craint pa» k sacrifh e et un c«rur qu» sait pardonner vr>u* 
ête* en face d un être de choix

10 pour 17^
25 " 40^

La boite aux lettres
\h! I» l»oile bu* lettre*, ee qu elle 

en contient de» secret»
C.>»t U hotte d« I» dipiomutie 

secrète par excelieoce
Chaque mortel a quelque chose 

À lui <x>nfier au mo«n» une foi* dan* 
*a vie

—Et c e«t quelquefoi» une cérémonie 
bien *olennelle à remplir

D'autant plu* solennel que U 
boite au* lettre* e*t entourée d un mv*- 
tère d indérhifTrable

La fortune d’un homme, t'avenir 
dune femme sont souvent contenu» 
dans la hotte au* lettre*.

— On le pen*» bien, mai* on ne peut 
»’y défendre Comme une sentinelle 
rouge, mu eoin des rue*, la boite au* 
lettres porte les destiné** et la sauve­
garde des humains, dans toute s« mo­
destie et *nn attitude placide

l a boite au* lettre* *'Bl>orde tou­
jours avec resj>ect Quelquefois une 
lettre s#* flisse hâtivement dan* son *em 
t 'e*t qu'on n des choses bien peu in­
téressante» à lui contiei Mai», en 
d autres occasion» le jîe*te est plus 
lent l a main héaite « in re*rarde )a 
faute et l'on >e dit ’*\ ai« je l'envover. 
oui non tiah! puisque c'est écrit 
advienne que pourra ' Et la lettre 
tombe enqiortant avec elle |e sort de 
quelqu'un, k secret de quelque oorur 
T angoisse d un moment l'ennui d’une 
situation la jote d une Ame ou sa dou­
leur étendue comme un voile noir sur ] 
k papier

Poua»«-café

LE MORIBOND
CONTE.

Or. dei»* ee lia mean de F rance, d > 
*' ait un moribond, et ce qui cara« ten 
sait ce moribond, c'est qu'il avait tou­
jours été moribond

t >n Ispjwlait k pèr* Mahiet» et de­
puis toujours toujours c est In limite 
de U mémoire du plu» ancien on a> ait 
prédit *a mort pour le lendemain

N en® au monde à sept mois, il n'»' ait 
eu que par miracle, le miracle éierncl 

* s une enfance chétive, une ado- 
»' • msladive. une maturité «an*

jeunes* •'•hieu A l'unisaon da l'en- 
tounin® * '1**' hameau* environnants,
avait pri' uibittide d'envisager «a tin 
pro<'haine . mnme probable, et ««ela **an» 
résignation

1 n sort SI d« favorable n a point a- 
l'ootumé de rré*»r des Ame* magnifiques i 
Mahieu était aianAtre et irasahk i 
Vf an# de bonne heure, tant on avait 
pcir de le jardre avant d avmr réalisé! 
U bonheur d une hile du pav». d mtr#»- j 
duisit k <lé*e*pnir dans une famille ! 
mai'clk qui n avait point mérité si! 
funeste sort Se* enfants iv>mme leur î 
mère subirent k joug du moribond 1 
rt celui-ci se • hargea de leur faire ron | 
naître trè* \ ite que k d«»n de I * v ie n'est » 
jsnnt un radeau gratuit

V trente ans Mahiesi naît entoure j 
de tous les seigneur* fournis par la na 
ture une mère que son tits avait épui- * 
see et qui n#- tenait plus que nar habi i 
Inde un j>ère « bout de souffle d avoir i 
gagne plus -me k nécessaire pour s<*n 1 
rejeton malheureu* dont l'etat eugeait • 
d»** ««vins renemsetés une femme qui 
n ignorait plu* nen dt» b ng martvre 
de Ihvtnen des enfants «vvnsutérês f 
par leur père comme des domestiques 

de Theu Semblable 
« était point trop tiriériMa.

1 fallait toujour» deux veilleur* au che­
vet du malade ou dans son orbe.

Lui procurer le* mille soins domesti­
que*. répondre À ses incessant» appels, 
quérir le mêdt'cin. exécuter Ina ordon­
nance*. administrer 1#»s médicament»,

^ maintenir l’Ame du patient en état de 
; grfice afin «pj'il puisse en toute sûreté 
(œmparaître devant Dieu, voilà un 
t petit programma qui remplissait bien 
remploi du tempa de toute la niaison- 

! née
Par instant*, la surmenage ralentis­

sait le service du moribond Alors, il 
s emportait, tempêtait, usait, disait-il, 
se» dernière* forces.

— Ah î oui on ma laisse on «*o a 
assez on veut me laisser mourir 
tout seul comme un chien vous 

1 n aves donc pas de coeur mgrats ! 
Je vous gène, vous préféreriez peut- 
être que je meure. . que je disparaisse .. 

i comme ça. je ne vous gênerais plue ! 
Misère d’ingratitude. . . Personne pour 
m'assister.

Hanté par la peur d'être seul, avant 
feint des synoopea et des étourdisse­
ment» dont k nombre même prouvait 
le peu de gravité, fl corsa son program-

Afin d'être sûr d'avoir A son chevet 
une sentinelle au guet vigilant. U an­
nonça sa volonté de suicide Maintes 
fois, il répéta "Tveux en finir avec la 
v ie la vie me pèse . je me pen­
drai î ”

Comme il 'x>nt.iouait de se soigner 
sans dcfaillance, on ne le crut pas. Il 
feignit alors une tentative, d'ailleurs 
fort habile, de pendaison manquée 
Par sentiment religieux, les siens s'af­
folèrent. et comme tout k pays, y com­
pris M k <*tiréK eût fort mal jugé la 
maison du pepdu, il» décidèrent de re­
doubler de vigilance la nuit et de veiller

sur le candidat perpétuel a la mort.
Celui-ci redoublant, d'ailleurs, da 

précaution?* et d’exigence*. Il comman­
dait dans la même minute la froid, le 
tiède et le chaud: la soupe et le des­
sert; l«>s légume* et U viande, dea livres 
et un jeu de cartes, de* potions non 
livrées et des spécialités introuvables

A ce double jeu diurne et nocturne, 
l'équipe do* infirmiers bénévoles ne 
tarda pas à épuiser se* ultime* énergies. 
I^e 11 février. Mahiou moribond re­
cueillit le dernier soupir de sa mère, 
dont il avait empoisonné l’existence 
depuis sa naissance.

On pensa il va en mourir.
Le 10 avril. M. .Mahieu père, pauvre 

homme coupable d’avoir procréé un 
enfant, en mourut de désespoir. On 
craignit pour son fil».

Le 14 juillet, iour de fête, il fallut 
enterrer la bienheureuse épousée du 
sieur Mahieu; malheureuse, car, après 
son purgatoire terrestre, elle ne pouvait 
«pie monter au ciel

Tout le monde dit. ça va hâter sa 
fin

l^e 28 septembre, l ainé des petits 
s éteignit, désespéré d’avoir perdu sa 
petite maman.

On conclut; cette fois Mahieu ne s’en 
relèvera pas.

I-e 3 novembre, enfin, la dernière 
petite âme présente, vacillant* depuis 
plusieurs jours, s'envola pour toujours

Et le pays entier plaignit la pauvre 
père, les obsèques du malheureux ne 
tarderaient guère puisqu’il n'avait plus 
personne pour le soigner 

(MMW)
Mahieu dut se soigner lui-même, 

vaquer lui-même aux milk occupations 
ménagères, cultiver lui-même les pau­
vres souci» de U vie quotidienne, pen­
ser lui même à tout, enfin, et oublier

son m»!
Six mois après, le moribond était 

guéri.
José Garmain.

taire Hughes il sera reçu à un dine 
soir à l'ambassade d’Angleterre.

L’honorable Ring n’a pas voulu du 
la raison de son voyage aux Fists-fni

UN RADIO-PHONOGRAPHE
L intérêt que k monde porte au 

radio a incite M. Jewett, de la Paige 
Motor Cm’ Co. et président de la 
Jewett, Bigelow A Brooks Coal Comp­
any, a former une nouvelle compagnie 
aui portera le nom de “Jewett Radio- 
Phonographs Limited, une compagnie 
d un million, qui vient d’inventer 
le radio-phonographe.

C’est un graphophone tout simple­
ment <jui sera capable de recevoir tout 
oe qu envoient les radiophones, des 
chansons, des morceaux d’orchestre, 
des conférences al tout ce qui passe sur 
le fil L* cornet servira à amplifier 
le son et â faire écouter le concert À 
plusieurs personnes.

radio-phonographe sera bientôt 
sur le marché. On en fabrique déjà 
aux Etats-Unis et la fabrication sera 
entreprise hientAt su Canada, à W Iker- 
ville. Ont. > co m »

LE VOYAGE DU 1er MINISTRE KING
(Service de la Presse Canadienne)
Washington. 12.—De» arrangements 

ont été conclus pour permettre au 
premier ministre Ring d’avoir une 
entrevue ave#* le secrétaire Hughes ce 
midi et plus tard d’être l’hfite du secré­
taire d Etat à un coûter offert c® 
I honneur du distingué visiteur. Sur le 
projp'amme on voit aussi que k premier 
ministre canadien doit faire une visite 
au président Harding. Avec le Serré-

THEATRE

IMPERIAL
MERCREDI ET JEUDI 

12 «t 13 juillet 1922

AGNES AYRES
et JACK HOLT

ans

“ACHETEE 
ET PAYEE”
Une très jolie vue qui 
vous plaira. En plus

COMEDIE CHRISTIE.

•tique»
*!iupe|

VENTE DE
A L’OCCASION DE LA

RE-OUVERTURE
de mon magasin

VENDREDI
le 14 courant, à 9 hrs a.m.
Aussi en vente un lot considérable de 
Middies au prix de la manufacture.

J. D. LAMPRON
264—Ave La violette—264

Trois-Rivières.

GAIETE
MERCREDI ET JEUDI 

12 «t 13 juillet 1922

EUROPA FILMS
prêtante

LEVRES CLOSES
Cran t rama sansationnel «d 

? parties.

SPECIAL !

Georges Carpentier
dans sa grande rencontre in­
terna ionala pour le chem* 
pionnat d’Europe dent !*• 
poids lourds avec COOK. 1* 
champion Australien. Au»»»

‘Dans les Flandres’
Une travelogue de

Burton Holmes
Ne manquez pa* cf 

programme.
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. CHARLES NATIONALISTES UNE VAGUE DE IL PLONGE DE ILE SERVICE BEL ASPECT DES 
GAUTHIER EST ET FERMIERS A CHALEUR NOUS ! 25 PIEDS DANS j FUNEBRE DE FEU, CHANTIERS A LA 

DECEDE HIER VICTORIAVILLE ASPERGE HIER L’OBSCURITE J. McPHERSON ST-LAWRENCECo.
f percepteur du revenu provincial | 
e§t mort, hier aprèa-midi, à' 
I hôpital Bourgaoie, à l'âge de ' 

ans- L n fervent libéral qui 
travailla longtempa pour aon 
ïarti.

SA BIOGRAPHIE

Troig.|\nièrrK vient de perdre l'un 
dtoyn* le*» mieux connu» et le» 

14 estimé» dan* la peraonne de M 
r «rle« Oaiithicr. percepteur du revenu, 

décédé, hier apréa-niidi, à 
dpital Bourgeoi».

Vf (jauthier était dan» *« soixante- 
xirm** année étant né le 2H août 18.V>. 

défunt était natif des Troie-Rivière»,
„ passé toute sa vie dan» notre \illc. 
fut. pendant 4.» an», maître-boucher 
marché des denrée» de la rue De» 

rjjrv et conquérir r«'»time et la 
nsidération de sa nombreuse clientèle 
r v»n honnêteté en afTairea et sa 
urtoisie pro\ erbiale.

M. Armand Lavcrgnv et l'ai-âchevin 
Eugène Duaaault, chefs nationa- 
liatea du district de Québec se 
joindront aux chefs prograaaiates 
de la province dans une grande 
assemblée, dimanche.

COMTE HISTORIQUE

Et. malgré la phire de la nuit, il ne [ Un individu alourdi par les vapeurs 
sembla pas probable que cetta 
chaleur ralentisse son ardeur, 
malgré la vent qui aouffle sur le 
fleuve.

ON COURT LA FRAICHE

l-e ciel de plomb qui noua aapertfe de

secours.

BLESSURES PEU GRAVES

Dépêche Spéciale
Victoriaville. U | e feinté de 

Drummond Vrthahaskn témoin de tant 
de lutte» méniorahles. »era dimarx’he

point rte ralliement rie, national,Me, | h,,nM)nt p,tniat,irfrs. 
et oes 1eru.iers-iinis qui y consommeront 
une alliance
rte^pré.nir le, ,nrti. e. deput, quelque. que)qu„ bnln, M>|„|

# I < eux dont Vétoile a voulu leur don- 
H*. ‘ ! q7S UnP principaux chef» | n#.r (feg >ara<e» à ce temps-ci de l’année
I .m M i 'U • ^!VqUfB d/,nt i félicitent de cette vagua de chaleur

, • 11. e , rt. ‘ ,|n#* ** qui leur donne l’occasion de ae proine-
prertonnnaote dan, I» provin,e ,1e | a|)1fl d,,llCT l>ni(,n,.r J, Ih,„
Quebec se rencontreront a Victoria 
ville, d imanche. pour y tenir un« 
assemblée progressiste

du yachting, et» 
Le» plage» qui

Hlar apras-midi ont su liau la» ■ L!na visite au terrain où sa font las 
do U boisson, croyant se rnsttre funérailles at l’inhumation de basas du nouvaau moulin à pa-
au lit, so lança du haut d'uns j M. John McPharson, ds son pisr, nous édifia sur l'importancs
galerie at tomba sur la pavé où vivant caiaaiar da la St-Maurice des travaux et sur laur rapidité,
un homme da police vient à son i Lumbar Company

400 OUVRIERS
UN LONG CORTEGE

Il est intéressant de se rendre sur les 
chantier»» de construction de U M La 
wrence Pulp < ompany et d’* examiner 
le», imrmmse» travaux qui se font actuel­
lement

Disons tout de suite qu il v a environ 
quatre »«‘nta honimes qui travaillent nu 
nivellement du terrain à la pose des 
pilotis, nu travaux de fer et de forge 

Il y a actuellement prèx de s»*iie dé- 
. parte ment» qui sont formé», dans l’or-

t lark, recteur de I église qrf, suivant la propriété, le tleuve, la
uianipulation du bois. la moulure du 

,.. ._ . . _ If.„ , IniÎs le sulphite, le papier, le polissage,
une porte qu il put ouvr.r sans difficulté .cimetière Forest Hill l;, bâtisse à vapeur la bâtisse au pou-
Se croyant alors dan» une chambre h. le corbillard «tait praccd» d un voir ,rH ha(ll^ basse* tensions.

de notre correiqtondant 
Shaennigan Falls. l.*l I ne aven 

ture assez extraordinaire e»-t arrivée

Hier jpcè.smidi, à tr»»»s heure», au 
milieu d'un grand concours de parent* 
et d auus ont eu lieu les funérailles du 
regrett» John McPharaon en s«*n vivant.

la «'ompagni** «le pulpe St

ses ra>«ms ardents depuis d«;iix jour» a 
semblé nous quitter aujourd'hui, à en 
juger par la pluie torrenti«'ll«t de la nuit
dernière, mai** no» illusions sont proba-, re* j°ur» d^'rmera à un individu qui | caisaier d 

M«lgr«i la brise était venu en promenaii»» à Shawinigan » Maurice 
rs-unis qui y conaoiTUDeront bienfaitrice que nous vaut lM)ttre ileuve. Lalls à roccamon de la con\«ntion des Ia*h priyre»
î-.d°18’f , r’1P la journée d aujourd’hui noua réserve Zouaves pontificaux >ous l’influence

de» spiritueux, le visiteur »*n question 1 ^te-l rsule. par le r« v«Tend t.» Mcl-eod 
s’mtr«>rfiiisit. par niéparde »,»ns doute d«* Larhine qui était accompagné du 
dan» l’Hfttel Shawinigan à une heure j révérend .1 A Clark re ‘ ’* *
assez avancée de la nuit avoir , St-André, de cette ville
talonné deci delà, il trouva finalement L inhumation a eu

lithurgique* ont

lieu d»n« le

environnent notre toucher, il enleva »e» chaussure» et ' caroaae rempli de tributs floraux

l/e choix de Victoria

ornent connaître j»ar les nombreuses 
Me» politique» auxquelles il participa 
qu'il dirigea en mainte» occasions, 

finit un lil»éral ardent et convaincu, 
il donna de sa p«‘rsonne et de son 

gent pour assurer la victoire de son 
rti sans autre considération nue In 
infliction du devoir accompli. T’était 

lutteur énergique, sans cesse sur 
hréche, mai* toujours affable et 

#nt pour principe le respect des

,—-----------------  ----- . | , , _ . , ,1e» bureaux, le» magasins, et les autres
j ville étaient très achalandée» hier i probablement incapable d un plus long | Parmi le» personne* présente-. «*n bâtiments 

ille no„r r.nau '«près-midi, tant è la Pointe du Lac » “ffort il voulut setter sur le ht. Mal ! remarqiiaxt l’honorable Jacnue» Bureau. , vomn %rrollt HWI de» plus sp.,
, ,,/unt fit surtout avanta-îguration d’une camnagne dèFermiersl St-Crhistophe, et nos rues j heureusement il n était pa» du tout dan» ! Je magistrat Vlarrhildon, M M VV ilbc rb.uw.» A» tuellement. «p.atr.» voie»

,«-» 1 ni» «lan» le Ouélxr est considérée comme la route nationale ont vu passer , une chambre à coucher, mais sur I* | Df®1»!» Geo- Ferron. John T. Tebbutt. | ^ ^ smonnent ^ang tout j,* 
le tiuepcc est •o^deree bien de» promeneurs. De même, notre ; g»lene de PhAtel et ce qu .1 prenait . JV L Throw. \ .vian B.imll, \Aell.e 

fleuve h été sillonné d une foule de pour un ht. c était la balustrade. F.n 1 Lamgan Charles fjrK*d«in. G. M
vacht» au «ours de l’après-midi et de voulant »e laisser tomber sur ce qu’il; Anderson. Robert Baptist. VS W
I w,ire*» i crevait être un lit, le malheureux 1 Braman, C. A. Baptist, Vt G. Aird,

• i»erdit. l’équilibre et alla s'écraser surjVV. B. Baptist W. D. Baxter, Robert 
la le trottoir en ciment, d'une hauteur d’en

comme une réponse aux affirmations 
faites I «n dernier par Thon L - A. 
Taschereau, premier ministre de la 
province et l’on peut s'attendre à des 
déclaration» importante» de la part J
des représentants dans notre province 
du parti qui tient aujourahui la 
balance du pouvoir à Ottawa C’est 
là, en effet, comme on sait, que le 
leader du gouvernement actuel à 

ininos d autrui. Aussi, amis comme | Québec a tenu sa première assemblée 
\ ersaires politiques garderont tin j après avoir succédé a sir Lome r Gouin 
écifux souvenir de cet homme de | f d’hommes politiques
n qui. nu point de vue personnel, ^ indépendant* des partis politiques dans 
|«i«se que des camarade» et d«*s amis —

I>e grand nombre .retenu toute 
journée par ve» occupations a du j \ iron 20 25 pied». J** constable
contenter du boulevard pour y ntspirer j 1 .arose, en faisant sa ronde, l’entendit 
l’air frais qu apportait la brise du soir. ; plaindre et le oondtiiUt au Pmte No 1 
et la promenade qui borde le» rive* du ! où il pasMa le reste de la nuit Au matin,

h plusieurs mois, le gouvernement 
,ul»t reconnaître le» services rendu» 
r \1 Gauthier an parti libéral, et il 

«il nommé percepteur du revenu 
,ir I* district de» Trois-Rivières.

Drummond Arthabaska revet, un autre 
cachet d’intérêt par suite de la situation 
de ce comté au point de vue politiqu«‘ 
Te fut le comté de naissance de sir 
NNilfrid Laurier, celui où il brisa se.» 
première» lances, et celui aussi où il

St-Laurent était bondée, hier soir, 
d une foule dense et quasi-compacte. 
Un autre moyen à la portée des petit»*» 
bourse» a été découvert, et on a vu une 
foule de couple» prendre le tramway et 
»e rendre au Tap. T'était un pallia­
tif apporté à un grand malaise

on le conduisit cher un d»- ses parents 
ici et ce dernier, après l’avoir gardé 
quel«|u«*s heure», lui faisait prendre le

et des chargement* les plu» divers «rn 
vent à chaque instant.

Les trav aux de terrassement a» an
cent rapidement

L’enfouissage des pilotis est des plus 
intéressant, et «m ♦•utend continuelle- 1 
ment les immenses marteaux à vapeur. I

tirant. J. A. Thompson. L. R Baptist,
Dr Malone. Dr Vigneau. C. P Tver.
W. F Adair J. L. Fortin. Norman i. a-I-abrite, \n. X P.erre. J,» ,.a<Tojl| frapper < « pl ot.-en ^rtre .. rie „ranrte. 
W !.. Thom. <■ E. Guillet. H |,. prof'.nrieur. rian, U te^e 
Houde. Maurice Arcand, Nérée Gagnon. ! «quipi 
J«>s. (xiroux, J os I «a croix. Alphonse 
Laurin, O. Laroche A. Marcouillier.

train |K»ur retourner chez lui Notre A. Hos», T. H. 
homme a bien reçu quelques contusion». J Henri Betty.

«W ingénieur» non est. 
intériwsante à voir travailler 

Hier, il régnait une activité fébrile sur
Hi.ard. Virlor DufrU T” **-on*,",, tJon m"i* U '','8
H P. Dufresne One,, l-"/ . j

mai, i! ex eneoee heure,,! rie ,e,re llnrri.ns .ram'.avVp’.nr'-è r"enrire''.„r le, ,han-!
................ .. lire A M bon rorople car d,n« •« < l.nie (.rant. f.e.. V™' V|ph Hamrlin. ■> ^te nu ri, ,e ^oient dan, I ..

U mer. ure, hier matin, à 8 heure*, il aurait bien jai M tuer nu tou, au'. Cloutier. Dona, Bo,vin, B. ’ ou?«- Motion rie faire I- Ira je, A leur riemeu ' 
-• « ” i nioin* - exrop.er Bravement I e ,era Çh.uvm. I.d l.nerr.j, l u. n-n, * b.rv. leUe. e- le, plu,

tout de même pour lui une rude leçon Désuet», de Montre» i-rnest *^t-, , 1 -, » **
---------------- 1 Arnaud. C. Voung, Rcmi Dufresne, fortune»

enregistrait SH degrés et il a atteint au j moins » estropier gra 
cours de la journée 94 degré», à l’ombre.
Pour ceux «pii pourraient se plaindre, 

nser qu’il a fait 97
# ■' i *• • • * m % sx » s i i » ■ x* sa »» > *■ s e sa * * I » •

uisrett#* Hiffi«*ilefonction, M. Gauthier ,ubit la défaite peut être la plu» cruelle ; il leur suffit «te p«* 
t sans favoritisme comme sans fai-, ^ lormjue son candidat, aujour 'à Toronto! f.e ma

d’hui l’hon J -F. Perreault, aujourd hui ’ 7H à huit heures, mais la chaleur semblepsv* assurer le bon fonctionnement 
nos lois, et tou» regretteront la 

« pant ion d’un fonctionnaire aussi 
tigre et aussi com pétant.

M. Gauthier a toujours joui d’une 
nté robuste et florissante, et rien ne 
issait prévoir une fin aussi rapide.

24 mai (fermer. au cours d’une 
cursion de j>êche au lac des lie», il 
ntracta le mal qui devait le terrasser, 
dès le 10 juin, il dev ait être transporté 
l'hôpital Bourgeois. I/C malade se 
dit compte du sort inéluctable qui 
ttendait, et il se résigna à la mort, 
fervent chrétien qu'il était. Il s’est 

eint. muni de tous le» sacrements de 
Iglise.

M Charles Gauthier était le fils

RECUEILLI EN MER

Boston. 11.
ministre de la colonisation des mines 1 vouloir reprendre »♦*» droits. Hcurcu-, pêcheur 
et de* pêcherie» dan» le cabinet Tas-

Edward Mmes, un 
a été recueilli

chereau. fut défait, en 1910. par M 
Arthur Gilbert, candidat nationaliste, 
sur la question de la marine La victoire 
de M Gilbert, aujourd’hui l’un de» 
chefs des Fermiers t ni» dans Québec, 
fut le résultat de la campagne natio­
naliste. dirigée alors avec brio par 
les Hons F.-D Monk et F!-L. Pâte 
naude. et MM Henri Bourassa. Armand 
I^avergne. Jean Prévost. Paul Fmile 
Lamarche, et tant d'autres.

M Armand Lavergne. leader natio­
naliste. sera à l'assemblée de dimanche 
à Victoriaville. accompagné de l’ex- 
échevin F.iig«'ne DussaulL de Québec, 

i un autre chef du mouvement nationaliste

sement la brise vient à notre secours. ! en mer par le 'W«mrietta après avoir 
On n'a rapporté aucun cas d'insola- été 4 jours dans sa chaloupe a la derive, 

tion.

MOUVEMENT DES NAVIRES
Le "Spray” sera remif à flot vendredi \ 

jour où l'enquête sera continuée.

l’eau est de S3 09 ,

COURRIER DE

ST-VALERE BULSTROOE

Chas.-F«d Dufresne. J. M Dalton. 
Charles Rurrill. John Collin», Richard 
Dubord, de Québec ; B L. Thom, de 
Montréal. Ixuiis Radeaux. Ch». Pan 
neton, François Marchand. Jos. Mnr- 
childon. R Peflerin, Thom Robert, 
François Tessier, William Jacok»», E- 
douard Tellier, Adolphe Lacroix, John-! 

I ny Bourassa. Romuald Bourmie, Ar-( 
mand Pothier, Lucien Lajoie, Edouard | 

j GéJinas. John Duff W Clark, f»
1 Henderson. J. H McNeil, B D Baxter, 
i Jos. R Ritchie, Y. L. Lout hood.

>nt même des automolHl«vs 
Les cuisines pour l«*s ingénieurs et leurs 
équipe» sont des plus spacieuses, et 
déjà on voit de nouvcll«»s maisons s’é­
lever près des terrain»

Ixx vent est à la prospérité d* re rAté 
de la ville et de ce vent-là non» en avons 
besoin

MARIAGE

M Hilaire Gauthier, de son vivant j^an9 j,, ^j9frir de Québec. Interrogé
•itre-hmicher aux Trois-Riv'ièrc». Il 
ism*, pour déplorer sa perte, trois 
'-es. MM. Sidore Gauthier, des Tr(»is- 
livières, France Gauthier, de Montréal, 

Jos**ph Gauthier, de St-Johnsbury, 
l'état du Vermont, et deux sœur», 

me Fidèle Ixiper, de Toronto, et Mlle 
wind» Gauthier, de» Trois-Rivières. 

!>* corps <‘st exposé en chapelle 
d»nte dans les safon» mortuaire de 
M Lussier Frères, entrepreneur» de 
mpe» funèbres, 10f>a. rue De» Forges.

funérailles auront lieu vendredi 
xtin. à neuf heures et demie, (heure 
Uire à la Tathédrale.

NOUVEAU GERANT

1 50

sur «a présence à une assemblée de 
progressistes, M Lavergne a déclaré 
qu’il s’y rendait en qualité de “free 
lance.”

M A L. Gareau. chef fermier, qui 
parlera aussi à l'assemblée, a dit:
*‘Nous entendons être al»solument indé 
pendant» de» deux partis dans la
campagne qui s’ouvrira dimanche à 
Victoriaville. et aux prochaines élection» 
provinciales. qiielqu’éloignées qu’eli
soient, nous aurons des candidats
dans tous les comtés’’

Parleront aussi à 1 assemblée. MM 
J >' Ponton et Emile Morin, de j 12 Oô 
Montréal, ainsi que M L P de Courval , 
qui a pris une part active à la campagne | 12 55 Quebec 
de Yamaska l'an dernier alors que 11
M A \ Mondou a été défait par M 4 00 

1 Aimé Boucher M De ( ourval faisait j .V.V) 
la campagne pour le candidat fermier. : 9 ;40 
M. l^ambert. 1 10 05

\j€ niveau 
aujourd hui-

de

On ne signale aucun navire aujour­
d'hui.

Ait. Vers Montréal
a.m.

Dép

M Lha». A. Emond, de Québe 
gamsateur depuis 1^20 pour la com- 

agme I B. Steel, a ét«; nommé gérant 
•n»r»l (f«> cette compagnie aux Trois-:
’•ières et il a pris possession de »es; 
iirrxux dan» l'édifice de la Banque

f < «,mnier«e. ! courrier i>i
Nous lui nouhaitons lê plus cordiale; I A

envenue aux Trois-Rivières. U mZ* la»#^
Il rrmplare ici M. Labimière promu —— — ■? I Ikl BT
Montréal ,1 MADELiCinB.
Vu cours d une conversation avec 1 ■ ..^...«11» n

" nous avons appri* que le projet H (Cont*Spon<ia * "I
#‘t»hlir un irrand magasin ainsi qu’un — mm

Montréal . . 12 00
Manchester Division 12 40
Canadian Cruiser......... I. 50
André Dupré................... s 40
C.erto.................................. 2 40
Bnivnah .......................... 3 20
Tronipenborg.................. 3. 35
Trois-Rivières................ 10 00

n m.
W illiam Blumerf.......... 1 05
Yacht Campco.............. 1 50
Linden ............................... 10
t riirth ...... .... •j 25,

Vers Québec 1
a m. f

Sinmar T......................... 4 40 ;
Saguenay .......................... 12 25 |
Québec . . ...................... 1 :»0 i
John Buggy .............. 2 35
Trois-Rivière» ......
Métac T............................. fi 1 '
Maisonneuve.................. 11 40 i
tiérald T. ........................ 11 J
Marv Mount.................. 1 ! 25 ;
Kamouraska ............ 12 05
Clara Came» ............ 12 20
W hatelev Hall .............. 2 1»
Etoile ........................ 4 45
Hochrlaga . ...................... 4
< iranien» .......................... X 30 <

)RD BYNG A BANFF 1

Rulstrode. ]3.—Mlle Emma Lupien 
de Victoriaville, est en promenade chez 
M. Antonio Lupien

— M. Joseph Constant de Saint-\a- 
lère, parti le huit juillet pour se prome­
ner chez sa fille. Ni me Octave Deshaies, 
de Victoriaville, est arrivé dans »h fa 
mille le 11 juillet

— Dimanche dernier le Ù juillet, i 
y eut des course» de trot très interest 
santé». l>e» trotteurs appartenaien- 
à MM Oscar Genti». de Bulstrodet 
îx>renzo Tourigny. de ''te-F-.ulalie, Adé-, 
lard Bourassa, de Ste-\nne du Sault et 
Evariste I^eclair. de Sunt-Samuel Ce 
fut ce dernier qui renii»*rta le^ honneurs 
de la journée.

Henri Nobert, D 
Baptist, Notaire

Roliert Ryan.
Baxter, E. I 
I .e brun

Ix* pavillon avwit été mis en berne 
à la Commission du Havre.

j On annonce pour I* 19 du mois de 
juillet, le mariage de M Bnino Beau- 

c’ibien. employé au < anadien Pacifique 
1 ’ j à Mlle \ aient me Jacob, de la paonasc 

j Ste-f écile.
Pas de cartes !2-3fs

2 BORNES EXHIBITIONS
<Presse f -anadienne 

St-Paul, Min . 13. — Jack Malom 
laixeur local d«* la classe des poids m«i 
vens. a obtenu la dérision sur Jack 
fctone, de New-York et Jimmy Mar» 
de New-York, a gwgné sur Andy Cha­
ney. de Baltimore, dan» le» deux aiitr»») 
bataille* de quatre ronde» également 
donnée* par la National Sport Alliance.!

UN

Bon Marché
POUR

Toute la Famille
Voici ce que J. R. René
offre au public pour cel- 
te fin de semaine. Les
chiffres parlent plus que

i

les grandes phrases.
Souliers de maison pour 

dames, cuir Dongola. avec 
courroies; demandez le No 
911. Prix régulier. $2 90, 
prix de fin de semaine $1.45^i

’wH . »f* !rria comme à Montréal 
t à I étude pour cette année.

Dr EDMOND BUISSON
_ DENTISTE
20. rus D«s Forgea. Tél. 569 

Spécialité: Ouvrage en Or.

Cap de la-Madeleine. H M 
Mme N érée Genest sont «le retour d une 
promenade à Nirolet ou il* <>nt pav-é 
quelques jour» cher Monsier Lueien 
Boisvert. Ils sont revenus enrhnnb*»

, de leur voyage ... „ .
I Mlle» Aline et Henriette Boisvert
' d.* Nicole! sont partie» pour une qum- 
i utine au, Troi,.lliviAy. ou fil*- >,*' 
lieront leurs parent» MM. timer Bois­
vert et David Gaudet. et leur grand 

ipère M. Nérée (ienest. du f ap de In | 
Madeleine.

M rt Mme Adélard Héroux. «t 
leur fils. Albert sont de retour d un 
vovage en auto ( her leur fill* qui de­
meure à Ste-Tamille dan» le eomté de 
Wolf. Ils ont aussi visité la paroisse 
de Saint-Fofttmat.

M nie Pierre Dubois, est allee voir 
*n cousine Mme Lucien Boisvert À 
N rcolH

3 V»

Presse Canadienne 
Banff. Alberta. 13. Quelque» ex 

cursion» de pêche et ascension» de mon­
tagnes font partie du programme de : 
Son Excellence le gouverneur-général 
lord Ryng, durant les quelques jours 
qu’il doit passer à Banff I>e gouver­
neur et sa suite vont demeurer ici jus­
qu'à dimanche prochain, après quoi 
ils iront visiter le l»e Ironise.

ROTARY INTERNATIONAL
M Frank (i. Webber, président du 

club Rotary de Montréal, au émirs du 
dim r hebdomadaire donné mardi midi j 
au Windsor, a déclaré que l’As§ocia-t 
tion Internationale de» clubs Rotary, 
se nommera maintenant Rotary In-j 
ternational”.

.......- "

DOULEURS 
AUX PIEDS
Si vous avez des maladie» aux pied», con­
sultez notre spécialiste qui sera ici samedi 
et luAdi pour vous donner de* conseils.

Voyez aussi nos vitrine*.
Représentant du Spécialiste Scholl.
Appareil» ou remèdes pour tous les 
taises de* pieds. Protégez vos pieds.

ma-

Fred J. ARGALL
32, rue De* Forge», Troi»-Rivière», P. Q.

CHESTERFIELD
Nous en offrons en 

vente 12 sets dfici au 
1er août à une CfïQZ 
réduction de

Patrons assortis.
A. LAURIN A CIE

T roi»-Riviér«*.

Soulier* de drap, pour 
dames. Spécial pour fin 
de semaine 45c

Souliers en cuir verni, 
No 971, semelle flexible, 
pour dames, valeur de 
$9.00. Pour cette vente 
de fin de semaine $5.85

Souliers en cuir verni et 
cuir Suède gris. No 962, 
pour demes- Valeur régu­
lière $8.00. Pour cette ven­
te de fin de semaine, $4.85

Pour Hommes
Souliers en cuir brun, 

demandez le No 372, se­
melles Goodyear wait, cou­
tures ligneu, en cuir veau, 
pour hommes. Valeur de 
$7.00. Pour cette vente de 
fin de semaine $4.45

^ Job ! Job !
Bottines pour garçons, 

pointures 1 à 5. Valeur de 
$4.00. Pour cette vente 
de fin de semaine $2.65

Bottines pour garçons, 
pointures 11, 12 et 13. Va­
leur de $3.00. Pour cette 
vente de fin de semai* 
ne $185

Bottines de travail, pour 
hommes, valeur de $4.50, 
pour $2.95

Bureaux: 159a. Notra-Dame 
C«ln O*» Fort*» «t

R«»nn X
Extraction: san* doulaur

Même si elle se trompe, notre Chambre est utile 
parce qu elle est remuante et agissante et qu elle 
confirme et répand au loin l'opinion bien fondée 
que les Trifluviens ne sont pas des endormis et des
retrogrades.

L. <». ri..

Trois-Rivières à Montréal
Serfice hebdomadaire par le Steamer ‘ Duchess of York .

$2.00
3.50Billet d’aller seulement 

Billet d’aller et retour . .
Départ tou. U. mardi. .» vandred,. 

du chez-.oi- Cabin# da luxa. Table d héta. Vin at 
bière servi, è tabla. Service complet et parfait. oya*a 
entier le jour.

Départ, quai an fac. du couvant da. Ur.ulma., au 
pied du Boulevard Turcotte.

Pour information*, .’adresser Téléphone S«3.

CHARLES LA FOND, a (rent local.

4 PNEUS
30 x 3»/2

Ànti-dérapant*

4 TUBES
30 x 3»/2

POUR *
Merchandise garantie.

READ MOTORS. LTD.
AGENCE FORD

432. rue St-Maurice,
Troi*-Rivlèr#f a

Spécial !
Bottines en cuir brun, 

Goodyear trépointe pour 
hommes. Valeur régulière 
$9. et $8. Pour cette vente 
de fin de semaine $3.85

Spécial Bottinea 
cuir Box Kip, pointures 
6 à 10. Valeur de $4.50. 
Pour cette vente de fin de 
semaine $2.85

Souliers en kid, forme 
pliante» Goodyear trépoin­
te, pour hommes. Valeur 
de $10.00 pour $3.85

Sandales pour enfants, 
pointura* 3 à 7. Spécial 95c

Souliers bruns, 3 et 2 
courroies, avec boucles, 
pour dames. Valeur de 
$5.00. Pour cette vente 
de fin de semaine $2.75

Ne manquez pas cette 
occasion sxtraordinaire de 
voua procurer de bonnes 
et belles chaussures a prix 
excassivament réduits.

Nous nous en tenons aux 
prix fixés dans nos annon­
ças. Nous avons les chaus­
sures qu’il vous faut.

J. R. RENE
14 RUE DES FORGES 14 

Trois-Rivières



LE NOUVELLISTE, TROIS-RIVIERES. JEUDI 13 JUILLET 1922

n

"

ANNONCES CLASSIFIEES
3Sctt. pour 25 mot» ; le. par mot additionnel

BOURSE ET FINANCE

BOURSE DE MONTREAL
Cour* du 12 juliUt fourni» au Nouv«Ui»t* par la m»i»or 

L G. Beaubian êt Cia.

Car

A \ E.NDRL.—M« *ri < r «jn< r ON DEMANDE Cimjj»|# man** 
a.r i-rau »r»n<l »*rr« d'environ infant poor fairr U et fntre*«'-
9) i ed* vdfr*»' » couipr. ua nir ni»»»on de |*er)«ion d’irtr^nieur* j.r* ^
qua «rdiii d* «toric d «rbrea fru - d* »ilk >» \»At» n atat> {■• < a i»a nie*
lier- ■» adre«*er *0 ■ Nt.Cfiarlr d*. voir mu n «inlieB d une ntai»«#n d une
104>1 i>.a.u mani^rr «atiflniaante. r>« faite* pa*

applfeation pour nous fum* p**rdre notre 
teint • F « ri\e/ d -nnant tou-* le^ d *mi!* 
AMinire demand* « t n entnmnant \*#|re

»rr" '"«•< . „nr, .......... .
V°; '-n'i'r- un, |,,Iine ,ir
A»t,.f lr U.,.nf. .MJirJlo,,

IUI r • ■ ■ ' ' I ■ ' ^ I
lirle T rois Ri» i« re*.

bn
VENDRE, ailée» d*- 'pjille» 

al!* * a.»* ipntle» * t |>il!r». t

A VENDRE \.kt# ri sportif »*n |
drap tout am» Dernière mode
t.ouleuf *a! le Oraodeur lout
r I ne aubaine. S*adre»»er. 131
J,a» dette. Je p*irte

u.s.i n jf*

A VENDRE -Meataarant »itu^ rue 
f tf*-Dane, pour inbamat » adrea i 
aer au No 24Me l riulr, < it*

1426-7-6Ca. j

A VENDRE Jolie ré«iden-• prisse 
a deux *tage» a e» galerie 'j apparie 
Trient» et »h»mhre de h*un Prit 
rr oderé ^ »dre«»er rhe* ! «ale P»f*
1*4 rue Dénoué 1439-11-df»

A VENDRE Maieon a deux !*»«•• 
frient- située pré* de» u'in»** Intern» 
tional l'ajicf f .*uidition# faille». S • 
tirr»*+r è IAO rue Herlel

14.VV131ft

A DOUER —Be.au gru ud logement.
I d?oit liéal n}* lentre de la ville.
N adresser à M Thos. Hoorrival, 
gerant de U t.a:»»e ropuUne, J3 rue 
Royale, lel. *95. Jb-j.n.o"

A LOUER Maantftque *al|e pou
\*nt ærvir romme bureau. atUeé dan 
I* partir commerciale, rue De* E ornes 
•f' '*se-s|.*n immédiate. S'adresser a 

* A. Fm^nd, 13 rua Otainplain. 
t 1 4M 13 bfa.

PENSION DEMANDEE

I roi» jeune», liomriies (Jê»ireul «bam- 
br** et (^r.‘if*n dans maiv n prisée < en­
tra de U » ille préféré. Pour informa­
tion écrire a < t«iur Le Nou»él­
ût ta Trois-Ri» i* re* d—j n.o.

PROPRIETE A VENDRE ÎimTi

à 1 étage*, ameublement Muni/let 
Site idéal sur r>ute National*- * U 
»ortie de 1» route Shaainigan-Grand 
Mère Poate d’affaire* de l*el a»enir 
S’ndretser J \ la voie Pont M Mau 
rice. 1434-9-fff».

5 M.M R* Ouv Max Aim Perm.

Abitibi Pulp :>4 54 54 54
\*h»--tr»» ( orp ai A2 Al 62
Ha *tir»-1 loldrn pri • 7 * '/ 7 4 7 4
RrH 1 rlepbone . .. Ill m 1»ï m •
iirxxihan 1 rartion . .. 4fl»4 47 4 4t>*4 47*,
British F.mpirr Jr prix :^o > 2 31 30 U 3!
» ht* l sr ^ «»undr ', pri' 52 52 •52 52
t nn < rrnrnt . . tvH AK A 7 1 — 67 4
Car < rn.rnt pri* 9fl 9fl 9A 9h
< on» ^mrlters JVft 251, 24», 24 »4

irmui Bridge 71 74 74 74
Detroit Lnited A2 fl‘2 *1 61
D*»minM>n l rxtiir W) IflO 1AO 1A0
l^iurentifie Pulp *7 4 K7 4 87 87 U
Peter LvhII f .on» - .... A-\ 4fl 4h 4A
Alontreal F'ower 92 92 4 92 92 4
^•at»^*nal Brewer»*» ......... 53 4 53 4 53 1, 5 > 4
Pr • Bn * he r» 42 42 42 42

2fl b $ 2fl 5-8 28 U 28 4
RiordoB Paper . ... . 104 10S4 10», 10»4
Mtawiniggn Pow^-r 104 104 10ZH 101
Spantih River ................... h7 4 87 4 87 U »: 4
Spanish River, prit . ... 95 95 95 95
*>wl ( ,o of ( anvia . . 72 y 75 72 4 74\
Torontr» Street R % ......... 8.5 K5 84 «4
A* axa* * mark ........................ ___  53 53 A3 53
Winnipeg Rv 38 38 38 38

BOURSE DE NEW-YOFK

i itie* Ser»ire 
• .illette .

• ulf Otl Lornoration 
lumble Oil Limited 
ni penal Oil 

International Petrol 
Magnolia Petroleum 
Maracaibo Oil 
Simm* etroèeum . . 
<kell> Oil
British t ontrol. f >i! 
Magma Copper 
Mutual Oil 
Qaguenay Pulp com 
Saguenay Pulp pfd

COURRIER DE

PRECIEUX SANG. Co.Nic.

M Arthur Pellerin
^ rH ,et. Mme Da>,<1 .
Saint SyKere. étaient en ».%,.» *
leur fille cher M Luc Laharre ,if
paroi »ae

— M. Arbée Du*harme t 
Rivière», de pataage cher \1 l .w. 
également 'b%'*

<ett*

Précieux Sang Nicole!. 13. - M et Harmitoo Ont., 11 — Efier a ^
Mme Benjamin Thibodeau, de Saint le jour le pfoa chaud de U #iU
r.éle*tin. étaient en promenade iher, thermomètre a marqué 9S de?r, k 4

i

f A SOI N-LOl'ER Superbe pe’-t 
î'^cmçnr, a»©» Rerage. No |Od, hte- 

M e, pre* de i nApital. Prix 121.00 
N idre*tei lu: lev beu* ou téléphoné

•’lAAAj ou no. 20. 10-j.n o.
AcfENT DEMANDE Poaxédant au

1 F .rd préféré. Peut faire facilement
S ! 5 00 a $20.00 par tour Kxpèrience

ne<«M»ajre Pour appointe ment 
»*rire à The Peerlea* >p*-L iaitv Lo , 

le U M M<{e|eine

PROPRIETE A VENDRE A F» 
!<•<an. at»r la Route Nationale » 20 
mille* de Trota-Rivière*» ft.j arpent» 
2 che» aux rt va<*hee et- Tou» le» 
tnfttrumenu aratoire» installation» mr*- 
dern**» f or» dit ion» facile»* a prompt 
acheteur » au»e de mala*iie > adr»^*- 
aer A A. I.abi«ai«*nnière Ratt«can F* f)

1 444-12-2f«

Cour* du 12 juillet 1922 fourni» au '*Nouva!li»ta“ par la maison 
Keatinç A McRa*

fî'*iic Pr.«taie ;44. ( »p d*
! 45b 13 lf»

ASSOCIE DEMANDE- Ave* $500 
a» plu» comme, gérant de MagaMn» 
R -n *alaire S adresser au Syndicat 
I aval Limitée 03 rue St Antoine

144ft-12êfa

AUVENTS pou» magaMO» *1 ré«i 
rleme», Bideaui Vénitien» Keep Kol 
pour galerie» *t intérieur Tenter et 
» adresser i J \A Bnttcn 48 Des 
• onmiiMHirea, téléphone 1335 w 
1375-23-j.no.

C AI SSIERE D EM A N DE Ë ; — J e*i ne
fille parlant anglais et français demau- 
dèe immédiatement. S’adresser au 
yiestaurant Gaieté, rue De» Forgea.

1410-3-inn.
CHAMBRE ET PENSION au No

10*2 rue Ste-Juli*-. Supetd*e ehambr» 
Rueubiée. a»ec pension «i «lèairée. Tel 
1418. 1414—4 j-n-o
^CHAMBRE A LOUER - Pour gar

«<»n A4ai*»**ii privée P»» d enfant».
I *age du t»*léph*>ne V9 M-Françoi»
\ ^ * • i- • 'n i ■ f

CHAMBRE A LOUER Dan» cen 
t * e de la ville M»tu»n privée, famd'e 
►en** enfant* S adresser è 51 Alexandre

n 3D

REPRESENTANTS DEMANDES 
On demande un représentant pour cha­
que comté et un *»ou*-ageot dan» cha­
que localité. Occasion exceptionnelle 
S Hdre*-*o*f immédiatement par lettre 
à 1» Canada Drug Co. Ltd ‘21 rue 
Belvé*ière-Sud. Sherbrooke. One 
1342-14-1.n «».

TER RE A VENDRE Ou À é< hanger 
avec ou *»an** roulant Conditions fan 

} le« S adresser en tout te ipa à Aquila 
Hef>ert, St Léonard d Aston

H32-S 6f»

VENDEURS. — i ommcncc/ pour j 
vou»-mémcdtn§ une ligne complètement 
en \ *>« propre» main» i-baque proprié 
taire a besom de qiielqiie^-unca d*- n*>» ^ 
9(8' variété» d arbre» rustique* l.ti 
quette Rouge' Aucun argent né- 
•aire Kquipement comple* et in«tru* ' 
• ion« gratis '‘'adresser t II I ’ K PI -
NIERf. DOMINION MON TB f. AI 

24 m mar. jeu sam !♦) «ern. i ---------------------------------- f-------------------------
DECES

A Tro»» Rivieres le 12 juillet 11422 
i A l'$ge de 85 an», 11 mots, est décéd*'

•mme 
laire 
Ri» »ère«

( r'is T w < >i 11 R \ iatennélnl$B0i 
e» plus pou* <>*mpagme Limitée Agira 
• *>mme Ibre» u-u* « ontrAUur Bon sa 

s adre^ær • a«»e» pïA Trr»i»
ro

1449 I 2 t»f»

DEUX BONS AGENTS Bon
salaire et commission pour collecteurs
»»pénmenfe» dsns trava 1 d assura n. e 
Rete enett exiger» > adresse! à J.-H
l'elrourt, 153a i u« Notre-Dame

1420—5-j.n o.

ELECTRICIEN DEMANDE (•
pable de \«»ir au maintien d une ligne 
de téléphoné Homn»e »**»bre et bon

ICharle» Gauthier Percepteur du Re 
* venu Provin* ial I-e« funérailles auront 
lieu vendredi, le 14 juillet A 9l> heure» 
Départ de la maison mortuaire Nu 
10da rue De*» Forge», a h 15 heures pour 

' l'église < athédrale et de |.« au * imetiere 
! St Loin»
, Parent» et ami* sont prié» d » aasister 

van» autre invitation

MARIAGE

On annonce pour le Jf> du moi» de 
juillet, le mariage de M Emile < ham 
pagne de 1 roi* Rivière» è Mlle K»a 
Al an hand de Troi* Rivière»

Pa» de carte» Ij 22

VICTOIRE DU ST-FRS-XAV.
Dirnan* fie dernier le Si Frsnçoi» 

Xavier infligea'* une défaite retenti» 
sanie au St Maurice qu d ba**a«* par 
le ac*»re dérnuf «ie »tt k v

l<e» lanceur» Allard et Baribeau *e 
di*t»nguèrent beaucoup

Le» vainqueur» sont prêt- ♦ inner 
contre le M f aureot diman* b** pr*» 
chair» le 18 juillet

Pour toute» information» » adre««rr
à Arth*ir Allard 253 rue Me Angèle

DECISION OPPORTUNE
A la dernière a»aerT»biee de» dire 

teur» de I Eastern Canada Baseball 
rétc <ir*nap.de l .x«el!ente position | League il a été dé» idé de ne plu» laiær
Pension !s» a«fe et chambre «ians famille arbitres «uivre le même club mai» 
•rivée ^ adresvr à La Compagnie du'V ~ - -

Téléphone I Vnn'-*nrtat*on Co | abelle
1487-II» m

FERML A VLNDRIL—(comprenant
4 vy arpcul» da largeur par 28 de lou
gu«m Ma s*>n neuve écurie, grande 
grange, hangar a grain poutetflerv mo­
dernes et hangar a bois 70 ar|*ent» 
de terre abourr* * I xceliente oc« n- 
s.on poui un prompt m beteur Cette 
fcrnic est »ituce a un nulle de eghse. 
voit n* d un*- beurrer;** et de ^*ole 
Pou* pu» db nformation» * adresser A 
M P.-A t»ou n ruf Du Plutoo 
Troi«-Rivière» ’*01 —1 avril

JEUNE FILLE DE M ANDEE- Pour 
»er»ir le» table* ^ adresser R»*#v Bee 
loa Cream Psr!«>r rue St-Maurh*

1443*1 WM»
LOGEMENT A LOUE R ! n be^,

logement, chauffé {* propriétaire 
i*ou v ant di»L><»arf d une part'e de Lameu 
Manient. Logement situé ru»- Des 
Forge* S'adresser Abran et Durand 
28 rue De* Forgea

1438-U-j o o

Or» damanda dns garçon net* pour
rendre I* ' Noif»ell»ateM sur la rue 
sus 7 rois-H i* ierr* ^ adiesser au t *A- 
rsnt de circulation j no
~'m AG NI FIQ U E C HIEN5 Ru H
*1 erriert i *erdre F.'nreg*«tréa et jeun* »
5 adra-ser à J A I -»*om» Po«t JH
Mauri* e HWA-Af*

\ F R IT ABLE OCCASION To,ir ng
F'*rd i vendre en narfaite condition 
Moteur neuf fré» bs» prix S*adre« 

se* » IO*I S* Prrvspei

de changer af»rè^ chaque ►erie
On croit que les résultat» seront meil­

leur»

BATAILLE DE 4 RONDES
Presse Canadienne

Neu-Aorà. 13- Johnny Dundee 
de New-York a battu aux peint» Nha 
mua O'Brien. a»is»i de Nev» York, dan» 
une exhibition «le boxe de quatre r >nde» 
tenue «unis I**» auspices de la National 
Sport Alliance

\ ALU BS Ouv. Max Mm Clfiture

Chsmms de fer et Matériels
American Lrxo H34 114 3-8 113 4 114
Atrhis**n R v . 101 101 5 8 10| 101 1-8
Baltimore A Ohm 51 4 52 4 51 4 524
Baldwin l,ocf» 115 5 8 llfl 3 8 115 3 8 116
( P M 140 140 4 1 39 4 1394
Cheaepeake A Ohm A8 A9 68 69
Erie Railroad 19». 4 17 5 8 i«», 164
<»reat North Pfd 80 7 8 81 30 .3 8 80 4
Lehigh N alley 65 3 h 65 4 64*4 65 18
Missouri Picifir . . . . 22 4 23 1 8 •22 4 23 1 g
Missouri Pfd 55 7 8 56 4 .^ .S 7 « .A64
Northern Ph« iflr . .. 77 3 8 77 4 77.4 77 4
New Haven
Ne» > ork < en* ral

31 31 3 6 .304 304
'<6 4 96 4 95 5 8 96

Pennsvlv ania R v . . . . 14 14 1 8 43 7 8 14
Preaeed Steel t ar . ................... 77G 774 77 4
Reading -1 > 76 4 75 * 4 76
Southern Pacific , . ... 90 1 8 Of) 7 « 90 90 4
Southern R v 2431 24 7 8 24 5 8 24 5 8
fit P 28 29 3 8 « 29
Si l>^ui» «A san f ran* isoo 29 29 1 8 > 29 18
leva» Pacific ... 29 30 3 8 79 30 3-8
1 mon Pacific 142 142 141 4

Acier
Bethléem Steel 77 4 77 77 3 8
( Tucible Steel 75 75 4 74 7 8 74 7 8
Lackawanna.......... ..... 76 764 76 76 4
Midvab' 36 5-8 35 7 8 35 4 35 4
Hepogle .. ............................. 32 14 32 4 324 -
Repunlic Steel .............. ................ 73 4 73 4 72 1-8 72 1-8
1 . S. Steel (.ofp ................. 100 v4 1014 100 4 1004
N anadium ........ 46 4 174 46 46

Minea de cuivre, etc.
Anaconda Copper 52 5-8 52 7 8 52 5 8 52 5 8
Butte «1 Superior. . ...................... 29 4 29 5 8 29 29
Great Nor. Ore ............ 40 HI 7 8 40 40 1 8
Inspiration < 'opper................. 41 41 41 41
kennerott ................... .... 35 4 35 7 8 •V»1 2 35 4
\i*kel................ ................................. 17 174 17 1
N e,nda t opper .......... . ! A 4 16 5 8 16 4 16 5-8
Nmelter» Ref . ...................... fl'2 62 ’ ? 62 62 3-8
1 t«h Copper...................................... A4 V4 A4 7 8 64 64

Automobilss at Accessoire*
AiUs-C.halznera ... ................ 50 V 8 52 4 50 4 52 ■'y

1 handler.......................... 70S4 70 4 70 4 70 4
General \1 »Uvr* 14 5 8 1 14 4 14 5 6
St udebaker ... 135 4 1354 137
^tromberg ( arburat>>r . .... 47 7 8 47 7 H 47 7 8 47 7 8
kk estinghrmae .... 59 60 5 8 59 60
VS illi»-( >\ erland S 5-8 H4 8 5 8 *4
\\ hite Motor* ¥* 18 494 49 49

Huila» •! Petrols»
< aitf<»rnia Petroleum M A4 •; 61*4 *
<»en**ral Asphalt 70 3 6 68 4 69 1 8
Mexi< an Petroleum IBSG 166 4 162 4 162 4
Middle Males Oil 13 7 8 13 7 8 IS 5 * 13 5 8
i’ .t. \ in Oi 73 744 72 7-8 73 1-8

. . 57 4 57 4 56 5-8 56 5-8
Piarce oil . . . ............ 8 » 7-8 8 8 3 -6
Royal DvtcAi SA * 4 57 4 5" '*♦
■ 32 H 33 4 •32 4 32 7 8
Tex a* Oil ...................... 46 7 8 47 1 8 4« 4 16 7 8

Divers
Atlantic Gulf 36 4 19 38 4 38 V4

j Amen» an Gan . . 54 x M4 53 h 54
Ano. Internal Corp 43 4 14 3 43 4 44 3 8
1 57 4 *8 3-8 57 4 57 4
Corn Products ias î-6 105 5-8 104 4 104 4

■ 39 7-8 40 3-8 394 39 1 -,
I < uban ^ugar 164 164 15 4 L>4
(teneral Kleetrtc .......... 168 17! 168 171
< loodri* h Rubber 39*4 39 7-8 39f4 39 7-8
International Paper 52 4 52 7-8 514 514
kevslone fire ........................ 16 164 15 4 154
Kell y-Springfield ............ 48L4 48 46 4 484

j M arme ............................... . . IS 7-8 19 1*4 19
] Manne Pfd ........................ 744 76 744 75
1 Retail Store» ................................. A8 1-8 684 67 .3-8 68
j Rubber ........................................ 61 7-8 62 4 61 7-8 62 4
Sugar Rafinerv 79 79 5-8 79 79 5-1
Woollen* .......................................... 90*4 92 904 91

LES TAUX DU CHANGE

• ( ote das devises étrangères da L. 
G. Beaubien A Cia, banquiar» 

et agents de changa, pràa la 
Boursa da Montréal

A NEW-YORK

Pr me dollar*! américain.. 1H
Livre sterling ..................... ... 4 44
F ranc françaia..................... ... .819
Franc suis*e ..................... ... .1916
Mar allemand 0023 4
Couronne autrichienne 0001
R or in hollande « .............. 3880
Lire italienne .............. ... 454
Drachme grecque ......... 300
Roublerusae........................ 004 4

AUX TROIS-RIVIERES

Cours du
jour

Livre sterling «4 52
Franc français..................... .. .0811
Franc belge ... .0801
F ranc suisse . 1956
Lire italienne . .0474
Mark finlandais .0027
Couronne autrichienne 0001

BANQUES

Cours fournis au “ Nouvalhsta ”
par L. G. Baaublan 4k Cia

A ente» Ouv. Fertn.

18 t om mere* 1854 1*5 4
3 Moisons . . 167 167

16 Montréal . 2164 2164

BONS CANADIENS

Cour» f ournis au **Nouvelliata”
par L. G. Beaubian St Cia

Bon» d# U Victoire Non Imposable» 

Ouv. Fertn

1938 -54% 102 55 102 40 |
Bon» de la Vtcteira (ImposaMe»!

Ouv. Ferm

1924—54% ^9.^0
1934-5 4%...............100 25 100 30

Mme E. Dumame de Montreal, 
e*r en promenade chei sa saur Mme 
Ludger Madore de la rue St-Maurice.

A UNE HEURE iïAVIS
“LE NOUVELLISTE”

PEUT IMPRIMER DE 50 à 5,000
LETTRES MORTUAIRES 

AVIS FUNERAIRES 

IN MEMORIAM 

REMERCIEMENTSpour sympathie, etc.

Nous avons toutes les formules vou­
lues et notre travail d’imprimerie 
possède un cachet tout particulier.

NOS PRIX SONT MODERES
LA CIE DE PUB. LE NOUVELLISTE, Liée.
23-25-27, RUE DU PLATON, - ÎROIS-RIVltRK 

Ta. 573

AUX MENAGERES
‘at k vandra 10.000 livre» da

coton «.ommunémen appel
* Duck " rès pesant, pouvan

sarvir à 1 a confection da 'en.
te*, pour la* murs, pour le*
plant Her et remplacer le
apis at prélart». de qualité

garantie et pe anteur qu an
ne * r o», % e nulle pert S adee
e* k BOW FR C. O L 0 F N B F B(.

chai le*

Frères Goldenberg
IM. ru# Notrz-Dame

COTON

KEATING A McRAF

• Ni Max Min 1 tn* 
Juil'et 2181 2228 217« 2220 flat
Octobre 2195 2237 2190 2231 135
Décembre 2185 2222 2178 221* « 20
Janvier 2155 2194 2148 2192 flat
Mar» 2U.v 21M 2140 2180 fla»
M s. 2130 2155 211 fl 215.1 à 55

br°t 22 5*1 • avan.r de 55 point.

CRAINS

( nur» <nurnts par Keatint A 
AlcRae. Troi»-Ri» *ére».

('MD AGO

Blé

ferm M»\ Vf in
M t t bid 117 T a ri*
m t t a ni iis ms*
r > - à 5 s 117 4 115 1»

Ml
Juillet
Mpt
D/V

J uillei
vrpt
I>éc

Juillet
Oct
lïéc

61 5-8 hid 62 4 61 5-8
64 h 1-8 634
62 7-8 64 .5-8 624

Avoine
4 3 8 dem 35 4 34 3-8

36 7-8 37 7-8 36 7-8
40 141 dem 40 7 8 40 1-8

W 1NNÎPEG

RU
126 3-8 bid 128 VA 126 18
117 3 8 btd ' 1174
MT1* dem 1LA4 1134

Avemr
50» 4 b*d s s 3-8 50 4
46 A, t: 5-8 46 5 A
M 5 » bid 434 ♦4 4

GARÇONNETS
Possédez une montre 
comme les autres !

GAGNEZ CELLE-CI !
Garçonnet», si vou» n« possédai pa» une montra. 

c a»t parce qua you» na U voulez pas, car la “Nouvelliste” 
vous offre aujourd'hui une occasion sans pareille d’an 
fagner une sans qu’il vous an coûta un seul sou.

II vous faudra à peina dix minutas d’un travail 
excessivement facile pour devenir l'orgueilleux posses­
seur de cette montre véritable.

La condition à remplir eet excessivement simple. 
Découpez cette annonce dès ce soir, écrivez lisiblement 
votre adresse et votre nom sur la formule ci-dessous, 
adrassez-nous le tout et per retour du courrier, vous 
recevrez tous les détails de cette offre sans pareille et 
vous apprendrez le moyen si facile d’en profiter.

D»» centaines de garçonnets eu ont déjà 
gagné une. Pourquoi pas vous-même ?

ECRIVEZ DES CE SOIR
La Cie de Pub. La “Nouvelliste”, Ltée, 

Trois-Rivières, P. Q.
Messieurs,

Veuillez m’expliquer par retour du courrier, comment je 
puis gagner, sans qu’il m'en coûte un sou, la Magnifique Mon­
tre dont vous parlez dans cette annonce.

Nom ............................................................................................
No.....................Bue....................................................................

Ville............................................................. ;................
< .ointé................

NEW.YORK CURB

•urs ds Keating 4 McRs* 
Tr<»,»-Rivière*

irib * -.air
14 40- n Afe



Savoureux et délicat
dans chaque tasse de véritable thé

"SALUA'
U._nouvelUSTE, TROIS-RIVIERES, JEUDI n Juin ft 1922

LA CLOTURE 
D’UNE MISSION ' 
DE HUIT JOURS

f II* * est faite dimanche dernier è 
Samt>Léon de Maakinengé par 
d’imposantes cérémonies qui de-

vott» trouvere* une »Av«ur dehcate que voue reconnaîtrez de a«nte 
Grâce à U belle qualité de U feuille,délit ate et parfumce.il récon­
forte plue que tout autre the. Envoi d échantillon* sur simple
dceundc. Salaoa. Montreal.

msureront à tout ji 
dans la mémoira 
paroissiens

qui
mais gravées 
de toue les

LES POUVOIRS 
DES CONSEILS 

MUNICIPAUX

tretien dans le i hamiu en question 
>1 un accident se produisait, un < 1 
dent d'automobil** par exempl

1000 COMMUNIONS DISTRIBUEES

De notre » of respondent 
vt Léon de Maskinongé. 13 —Di 

ni h n* In* !*• 9 juillet H\nit lieu le dernirr 
exercii e d une belle et grande mission 
d»* huit jours firêrbée par les Révérend» 
Peres Saucier et Ix*gris Rédernntoriste*lyegris, Rédernptoriste* 

rùtr.ln.ràVt une <1 i/.,îin<' I " d* ^
dolUrt d« r,,ponM1lHl„,. la drl,„H.J riC/rT)’",,

Dans un remarquable jugement.
Thon. J. M. McDougall établit 
que le* corporations municipa­
les. malgré leur veste juridic­
tion. ne peuvent outrepasser les 
règle* de l’équité

UN DROIT D’INTERVENTION

Le juge John Malcolm McDougall 
yjtnt de rendre, en cour supérieure 
* Montréal un remarquable jugement 
qui a trait à la législation municipale, 
ieue décision d une haute portée juri- 

je est à l eiTet que les corporations 
wuniripales et conseils municipaux 
to dépit de la juridiction exception- 
siltnifnt vaste dont elles jouissent 

tn fait de législation municipale, ne 
,rnt pas. toutefois, outrepasser le» (

|...

èîlements et procédures de leur res-j la municipalit

procurer 
d»* travailler au S

salut de ses ouailles, (.es bon» Pères 
travaillèrent avec un dévouement et 
une énergie que seules sont capable»
< es grande» Ames consacrées a Dieu 
Dimanche, le 2 juillet, à l'issue de la, 

... , , . , im-sse. notre bien-aivné curé avait le1
U pl.idny.r de la d^fend«re.^ ni.n ; honhrur d'.ni.on..r «

es a bgations de la demande et a|ou que pendant une semaine ils vivraient 
tait que lors meme qu il v aurait eu des jours heureux.

resse pourrait appeler le demandeur 
#*n garantie, invoquer <ette résolution, 
invoquer le lait que le demandeur > a 
aequiev é ou le refus de la cour de casser 
rette ré», lution pour b* forcer i paver 
tous les dommages

injustice et illégalité dan* le cas sou 
mis. d après la jurisprudence établie 
le tribunal n avait pas le droit d inter­
venir. et elle cédait à l'appui de ses 
prétentions ne nombreuses décisions 
qui ont trait à la matière

< omprenant la néceaailé de retrempei 
leur foi et de penser à leur éternité, tous 
laissèrent de côté leurs occupation» 
journalières pour assis’er aux instruc 
lions du matin et du soir

( es ardents prédi< at**iirs avec
La défenderesse prétendait en plus ; éloquence vraiment digne d éloge> 

que b* delai fixé par le règlement de , tirent revivre dans notre mémoire no» 
était expiré savoir le 1er av ril 1918. J devoirs de chrétiens si amivent enaei 

«e règlement avait nn» fin a cette der-, gués mats malheureuaement mis en 
mère date. Mais la défenderesse ou-1 oubli
bliait. comme le lui rappelait la de-i Répondant à l'appel de» bon* Père», 
mande l’amendement au premier rè- la paroisse entière » est «oapreaaee

vglfs de la justice et d équité dans les • or* 
d *

XL C’est un rare cas d

glemcnt d** l'Ufi. T)*» fait par cet amen 
dement de septembre 1918. la défen­
deresse a prolongé l'existence du règle­
ment de 191b. I*ar conséquent le rè­
glement et l'amendement étaient en- 

n vigueur lorsque le 4 août 1919 
défenderesse a adopté|| | f * x - i * ri .l’ftl'i

péce qu i ! le deuxième règlement 
Mer mine le pouvoir quasi illimité des* Le jugement qui vjlent d être rendu,

mis municipaux dans les matières j pft^ i"** davantage la juridiction de
onseils muni* ipaux en fait de lénos

gislation muni' ipale et souligne le prin 
< ij>e déjà y>ro« lamé par la cour d’appel 
que bien que nos tribunaux d appel 
ne doivent pas intervenir dans le» ma­
tières discrétionnaire» décidées par les* chante 
conseil» municipaux, il» ont * ependant 
le devoir impérieux d’intervenir Ion» 
que la façon d'agir des conseils leur 
parait injuste et déraisonnable

1 yc juge John Malcolm McDougall 
a maintenu en tou» j*oints l'action du 
demandeur et a condamné la munici 
palité de Repentigny à paver tou» les 
dépens v compris le» frai» de rapports 
d’experts et coût d’exhibits de la de­
mande.

ACCUSE DE BLASPHEME
Evariste Boulanger >t-Ebe de

CDxton, arrMé par i»* grand connétable 
Do von sou» b accusation de blasphème Jesji» 
à la demande de M. le curé Meunier 
de oette paroisse a vu »a cause re matin 
remise au 19.

COURRIER DE

STE-URSULE

jrrétionnaires décidées par ces <lei 
ier«. \oici, très sommairement l’expo-

de cette cause.
Le docteur C. J B. O’Brien est pro- 
etaire d’une riche ferme à He[**n- 

4.n\. R avait intenté une action con­
te la corporation de la paroisse «je 
epeutignv. Dans non action, il de- 
godait Lannnlation: 1. d’un règle- 

it adopté par la municipalité défen- 
«rfsse le 4 août 1919, ordonnant la 
flstruction d’un trottoir en ciment 

re«ard des propriétés du docteur 
J B. O’Brien; 2. d'une résolution 

doptée par le conseil de La défende- 
fssr. à la même date, mettant à la 
barge du docteur O'Brien l’endroit 
;ppflé.

La poursuite du demandeur contr­
ait particulièrement les allégués stii- 
ants
le 4 décembre 19IB. le conseil de 

« défenderesse adopta un règlement 
biigcant certains propriétaires entre 
utre» le demandeur, à construire un 

frottoir en ciment sur le chemin de 
ant de leur» propriétés.
En septembre 1918, la défendresse 

OTenda re règlement du 4 décembre ,
191* pour en faciliter l’exécution 

Mors que ce règlement du 4 décem- 
e 191* amende en septembre 1918.' 
ait été en partie exécuté et était en-

or» exécutoire pour le reste, et »an«1 _______
lavoir abrogé, la défendresse a. le 4 
août 1918 adopté un autre règlement I Etaient de pacage dernièrement 
portant le No 9, ordonnant encore au* MM S. Drapeau, de Québec. J. 

ftnandeur et à un autre, contribuable, Reaudrv de Montréal. 1 abbé T. Savoie, 
e construire un trottoir en ciment en de (irand Mère. IL »*t \. Lessard, de 

front de leurs propriétés. Montreal. Messire P. Lesage, de» Troi-
Pour appuver sa demande en nullité Rivières. Dr J.-L. Lamy, de Montréal 

'u règlement du 4 août 1919. le de-, l/avorat Cartier et sa famille de 
jttandeur invoquait et des raisons de : Woonsocket. R I »ont en promenade 
*âits ft des raisons de droit. Il préten-I chex M. Tb* " L»‘febv r*v 
'ait spécialement que ce trottoir const»* M \. Ib^jarlais.inspectent d ecole*
uerait un danger permanent et serait de Bonaventure passe les mois d été. 

u*e d accidents nombreuv De fait en mitre village
chemin **n front des propriétés du Les RR» de U IVov .d ence sont

Dr O’Brien, particulièrement à l’en-! à faire leur *piête annuelle dans la 
Iroit d*1 la coulée dite !Noiseux. est très paroisse ...

étroit et «ontient des courbes en sens | Le 11 ont eu beu le service e a 
invf... I.f . hemin H<- I» . oui..- Noi l «frilll.ir- rff M I l«n«f P<.n-

mjx fait, désormais partie de la route > sionnaire à I Hospice de» 
jatie prennent le» automobilistes pour j de la Prov idem *-
Viultf Mnntrf.l n OmHw. M ' prolfv.,,., <)f

I Montréal, en promenade, cher son pc re
\a 'l' b’nd**'*CB or4oillMBl I 

!fon»trucùon d un trottoir h « et endroit, ji' 
mettait un nouvel obstacle à ce chemin (

(déjà très dangereux
le demandeur insistait sur le fait 

8'ie la construction d*4 ce trottoir lui 
eatiser iit injustice et oppression, et ( 
mettra^ à sa i harge des fra'» que le» 
tuto* propriétaires n’ont pas.

Lnmipe question de fait, un p**ut est . 
r*vn»trn t «uir cette coulée le* terrain 
•'oi«mant r^lte coulée Noiseux est bu*
*t marécagcuv. Des in»*ndati*ins s y 
produisant fréquemnient.

La «lêf«'nder*‘.ss* retendait que * i'
I'll ’.. - Ile a fait f. ’«s travaux d e\-

auprès du tribunal de la Pénitence et 
par une confession générait supplia 
le t .oeur si miséricordieux de Jésus de 
tout pardonner.

Vendredi à l exercice du scar, on avait 
érigé dans le s.inctuaire un magnifique ! 
autel sur lequel était placé la statue de 
la Sainte-V ierçe

L’autel était paré de fleur» et de]
verdure».

Des centaine» de lumières pavées par 
la générosité de» paroissiens étaient une 
prière ardente au l «»eur si pur d** Marie. ! 
pour scs enfant»

Le Rév Père Tigris, dan» une tou-I 
allocution nous parla de la 

lK»nté et de la miaêncorde d** notre 
bonne Mère du Lliel II lui consacra 
notre paroisse.

Dimanche à la niesM- de T b 30 
avait lieu la tonimufiion générale t\ 
toute la paroisse \u-delà de mill 
cominunior» furent distribuée»

Le soir a 7 heure*, le dernier sernu.i 
de la mission, splendide illumination 
l'autel de la >ainte-N ierge. «alut du 
St-Sacrement et grandiose démonstr» 
tion au monument du Sacré-Cœur 
Le Père lyegris noua parla de la dévotioi 
au Sacré-Cœur d<* Jésus ensuite M. L 
Curé, i>ère spirituel de la paroisae conv* 
era ses paroissien» au Sacré-Cœur d*

\vant de non» quitter notre svmp» 
tique Père Saucier adressa des renie» 
ciements à ra»sistan<e si nomhreus* 
Surtout, il félicita bien sincèrement notre 
dévoué Curé de son bon coeur de Père 

j II le remercia chaleureusement de les 
i avoir reçut» comme de bons enfants et 
, se sépara de nous en nous disant non 
adieu mais aurevoir à l’a nnée prochaine 

, nous promettant bien de revenir non» 
i faire renouveler nos protestations si 
impressionnante* de ce soir.

Parmi les jours heureux que nous 
goûtons sur cette terre peut-on^ en 
compter de meilleurs mje ceux d’un* 
bonne e sainte mission ^

COURRIER DE

SAINT-LEON

COURRIER DE

ST-VALERt BULSTRODE
\f | élesphore Ma»»* es! abé aux 

I rot» R iv irrc» pour affaire.»
M et Mine >é\èrr Lupien de St 

Samuel étaient hier à Bnlstrode ainsi 
que leur fils.

M Theodore Désileta. de» V nt»
( ni • lai» •

btussr.nent *lan» le . ûn. sur la cou- ^ M^x^ndr*- Artcnaiilt
lée Noiseux; mais <1* eu même des ‘ Philippe Fortin des Etats î nis
fénj-.ins de la défendiez. ••«■* travaux fgl r(| , M)Mlf.nad* au Canada * he/ se* 
Boni pas été suflisants fsnn empêcher . .,.urnt.s 
1rs inondations.

A I audition, des témoins experts 
eut été entendus pour la demandeq 
lesqn*'!* ont juré qu’un trottoir coin» 
tnnt < onformément aux spécifications 
***TU'< nnées dans le règlement No 9, 
ne rétiaterail |»a» à E action de l’eau et i 
•nmrp moins a l'action de la glace. Il» 
nnt affirmé que la construction d’un 
tmtt >ir pnr |P demandeur sur la c*nilé*»
No»».- ix serait des trav aux tout à fait 
ltiut!|.» it qu'à tout événement, si!
Nuisit maintenir ee trottoir en Imvii 
^dr»- i| «‘n eoutterait «les dépense» ^ 

id érables nour lui.
Psr sa résolution «lu 4 août 1919.

* oiunicipalité tendait h mettre e\- 
eiusivfment h la charge du Dr O’Brien, 

en’rMirn du rhemin «Je la <« u!- «• Noi- 
•euv

I* «ieiuauueui eu laixanl J hiatori- 
8'ie d** cette coulée Noiseux régie par 
un reglement qui remonte à 174.'». a 
*•0* M’te. le pont et le chemin et l’en 
rfto>n on général de la coulée Noi»eti\.

J's»**nt tou jours été à la « harge de»
Btfr*»^^ aux termes même* d'un 
#r d accord signé par fous le« inté- 
^‘‘s et produit par la demande «*vm 
•n» piei f juatifu ative.

demandeur ajoutait «nie cette 
'•solution « été adopt«'*e et q»ie »i le 
^•niandeur ne lavait pas contestée 
^•vftnt tribunaiiv si la «our. sur 

e* bon refiiKHit de « asser «ette ré- 
•#f,,|0n ^ municipalité défenderesse
. ^««jour* à même de forcer le j 
«»n«ndtur de faire de» travaux d en-

St-Léon 13. Mercredi à 8 heures 
eut lieu le mariage de Mlle Elmire De­
veault fille de M. Onésime Deveault 
avec M. Ephrem Bergeron, tils de M 
Léon Bergeron l^es parents des époux 

| étaient les témoins

M I abbé K Bellemaie leur donna
j U bénédiction nuptiale

Pendant la messe il v eut du b«*'J 
1 ehaa t Ee» solistes furent M I abE 

( »e org«*s Eleury. Evariste l'aillé. Geo» 
g^s l.a|>errière et Mlle t lara Lajoie 

Nos meilleurs verux de bonheur au 
nouveaux époux.

Deux ré\er**ndes ^ceur» de I Insti 
ftjttnn des lourdes-Muette» de Mont 
r**al d«*nt une enfant de la patoisae. 
*»r Marie-I>oni<ie Elore l.csage sont 
venues faire la quite dans notre pa- 
roi»»e au profit «te leur institution.

Deux jeunes filles sourdes-muettes 
les accompagnaient Dimanche après 
It grand’messe elles donnèrent une 
démonstration. Elles récitèrent des 
prières, l'une parlant pour être bien 
* omprise et l’autre par signes

VOTRE
Si vou i-e* intéressé à votre 

famille, vous avouerex que l’un 
r es premiers soin» est votre 
table. C’est un devoir uprê- 
ma pour voua de n’y placer 
que ce qu’il y a c’e mieux. H 
y va de la santé de votre fa­
mille. La viande est le le 
mat» at si vous tenet è vou 
assurer ce qu’il y • *• nv*eu* 
voyet-noue ou téléphonai vo­
tre commande et nous ferons 
le reste.

PHONE 912

!
QUALITY

Fl

V,
PH0NE9I3 

DETAIL^ A*»»»»*,

ET^VIa'n DIS CülVmWNT *U PERttURI

u
Véritable CASTORIAp ort•toujours

la Signature de

En Usage Depuis plus de 30 Âns.
THE CLNTAUn COMCANV. NCW YOIXK CITY

-

Poêles Electriques
MXlarys

Pas de Saleté-pas de poussière 
—et une cuisson parfaite

h. £oêU Uevtnque M<| Clary’s est rdutillag^ 

le plus simple et le 
plus complet, pour la cm* 
§*in. ou’il existe sur le 
marché — pas de menteur 
de gaz, pas de • andre» 
m de poussière de charbon 

tournez simplement le 
r ommutateur et le fourneau 
chauffe également et cm* 
à perfection.

Ee fourneau est. un bijou 
• • lu mên 11 u y a pas 
un «min, une fente on un*- 
crevisse oè la graisse et le 
manger puissent se loger.

Il e-st soudé »«n« ouverture et le* coin» sont arrondis L inié 
rieur est en nickel plaqué, ce qui en rend l entretien facile.

Le fourneau peut être chauffé du haut, du bas ou des deux ensen> 
Me. ^ ou« pouvez emplover le feu du bent pour bouillir o*i 
brunir et le feu du bas pour la cuisson et le rôtissage, ou employer 
lea deux ensemble.
Noua donnons une garantie absolue que ces poêle* di-an^ront 
entière sa» sfaction durant un an

McClary’s
23, rue Wellington, Montréal.

En vente cher tou* le* 
MARCHANDS DE POELES

Lb» enfants plaurent pour Ib

CASTORIA
de Fletcher

LoCmtforte de Fletcher est un remède uniquement préparé pour le# 
bébé# #t lee eofsnta. I ne nourriture spéciale est donnée a ui enfanta 
Il Importo davantage de leur donner dea remèdes préparés spécia­
lement pour eux. Us remède# pour adultes ne conviennent pas aux 
enfanta. C'eat précisément le besoin d’un remède pour les maladies 
ordinaires des enfanta et de# bebee qui fut cause de la découverte du 
Castor la, après de nombreuse# années da recherchas, et aucune de# 
propriété# qui lui sont attribuées n’a pas été prouvée réelle au court 
des Jtannéaaque ce remède est en vente.

Ce qu’est le CASTORIA
La Cattorla est une substitution vans danger pour l’huile de ricin, le 
parégorique, lea “gouttes” et les sirops calmants. Il na contient 
ni opium, ni morphine, ni aucun autre narcotique. Depuis plut da 
3# ans, cette préparation est en usage pour le traitement de la consti­
pation, la flatuosité, U colique et la diarrhée. Il soulage la fièvre 
qui résulte dea troubles de l'estomac parce qu’il régularise les 
fonctions de cet organe, assurant ainsi un sommeil sain et naturel. 
C’est le remède par eicellence des enfants—l’ami des mères.

Employez Gypsum pour bâtir
Absolument à l’épreuve du teu «t pas plus dispendieux

Mûr en “Planches en piètre Gypsum 
Planches de mur Gypsum

piètre dur Gypsu 
Blocs Gypsum

Sous votre siège 
i l’arrière du char

l’U<es «eue Batterie Will^u 
*<-menu nique * v >olr* igfii. 
lion’ «le même qU#- vire 
système d’éclairag* et \,,u* 
n aureg plu* #je trouble \ 
pouveg aller de (axant e* 
oublier \<* trouble» de batte­
ries La batterie ou pi|* 
Willard e*t surnommée U 

Batterie Min» ietfr»t

r

'«s ARGALL’S GARAGE
THOS. H. ARGALL, Prop

AUTOMOBILES ET ACCESSOIRES
Trois-Rivières. P. Q.

Pour Guérir la Toux
C* f\ at p*» tout dt aimer 1 irritation 
et d arrêter 1* toux, il fait aussi fortifier 
le système e< le rendre capable de rejeter 
le rhume. Le Sirop Mathieu, deGoudron et 
d Extrait de Foie de Morue, «*t un tonique 
effectif reuniasant les propriétés curatives 
du goudron, ainsi que les qualités fortifi­
ante! de l’Extrait de Foie de Morue, et 
autres medicament* précieux. Dans pres­
que tous les cas on obtient un soulagement 
immédiat quelque soit la fravit* de la toux
L» genre lm m 9nêm da Strap Mathieu 

eel preure tfe eon marttê.

GOUDRON1 • ï

mïtMm I
DsMATKIXU |

KATUUX^»
Syrup olT*r

CODUVER

ç« tLtuncK.

En vente partout, grot flacont.
CIE I. L. MATHIEU. Prsp. SHERBROOKF P Q.
Pour na rhame (térrvi.s. on recommsnd» !*• Ncrvin**
Mathieu a**c U Simp EUm '■•Imsal U èèvrs si snstsni Us douUur». 
Ea vanta partout, 25 cts. U halts. 2*21

Cartes Professionnelles
MEDECINS NOTAIRES

CoasnKaUon. 11.00» 12.00.2.30» «S no 
7.0U • .*«.00 T^lèphoDr 409

Docteur ACHP1SE
Dépitai ' de la t ncullé da Médécios d« Pari»
CKirurgia g«n»ra)a Maladie daa fatnnta*. 

Maladie du nar d« la (tori,# at daf oralïlai.

22. rue Des Forges. Trois-Rivières
Eh fece du Mercbè

TéL Bell 52.

Dr AUGUSTE PANNETON
6SA Avenue Laviolette 

Spécialiste pour maladies des yeux 
des oreilles du net et de la gorge. 

Consultations: de 1.30 a 5 p.m. ou 
par rendaz-vous

Docteur J. A. ROUSSEAU
Directeur • u

DISPLNSAIRE ANTIVENERIEN 
Bureau privé. 

Consultations .
10.00 è IL00 a.m . 2.00 à 4.00 p.m. 

6 00 à S.30 p.m.
Ma di, jeudi et .amedi. 

Téléphone 119 26, rua Royale

NOTAIRES

Til »S«-( Cap: TM. M4-J

DONAT CHAGNON
NOTAIRt

Syndic autorisé de la loi de faillite. 
Bureau au Cap de I • Madeleine.

S 00 è 10.09 a.m —Soir».
4t. rue Ale«and e. Troi«-Rivièr s.

AVOCATS

aatar Postal 31# 
Eddie» Powaa 
T rnis-R iviSraa

A. LEBRUN
NOTAIRE

Courtier et. immeuble Assurance 
feu

ARGENT A PRETER 
Examen de Titras 

TéL 421. 23, rua Bonaventure

laequ»» Ruraau, « R 
Philtpp* Hiftu*. C R
Wil#r»d Cariépr. « It 
Gaort** Gouin fi.A

Burèaii. Bigue, Ganepy & Gown
AVOCAT.

4 rue Des rorges 

Téléphone 592
C.-H. Robichon Léon Métho»

ROBICHON & METHOT
AVOCAT S

Ldihce Banque d’Hochelaga 
Entrée: rue Hart, Trois-Rivièree

Lea bloca Gypsum pour lambris de maisons en briques, rendent 
une maison plus chaude que l’usage du bois ou du papier s 
construction C’est aussi k l’épreuve du feu.

VICTOR ABRAN
NOTAIRE

Bureau: Tel. 717. Résidence: 1071 
Argent à prêter. Assurances 

Collections
Bureau è la Pointe-du-Lac tous las 

• smedi midi et lundi midi.
34 Bonaventufe. Trois-Rivières.

Téléphone SI 1
François Désilet» Maurice Eortier

DESILETS & FORTIER
AVOCATS

Bureau r> Louiseville le «anted!
chez M. Michel Coté

75. rue Alexandre. Trois-Rixièrea.

TéL Bail 1030
! Edouard Langloi M. L Dupîesate

j DUPLESSIS & LANGLOIS
AVOCATS

| 24. ru* St-Joseph. Troin-Ri vièree

CARTES D’AFFAIRES
C. L. TRIMINGHAM

The Ontario Gypsum < o., Limitée
374, Beavar Hall Sq. Téléphone Up Town 730 Montréal

CLORY CHINESE CAFE
REPAS A TOUTE HEURE 

Ouvert da 6.30 a.m. à 2.30 a.m 
1. rue Des Forges, Trois-Rivières 

Spécialité :
Tabacs, Cigares et Cigarettes.

THE CHINOIS.

Téléphone 1457

HOTEL D’ITALIE
L. TOSIN1, Prop.

37-43. rue St-Antoine, - Trois-Rivièrc

CHAMBRES ET PENSION A PRIX MODERES 
REPAS A LA CARTE A TOUTE HEURE 

REPAS REGULIERS :
DEJEUNER 4.00 à S.00 e. m. DINER 12.00 è 2.00 p m

SOUPER 5.30 à 6 00 p. m 
| La meilleure pension aux Trois-Rivières.

CUISINE franc*>•* e* italienne 
Gourmet*, fréquenter

L'HOTEL D’ITALIE
37-43 eue ^t-Antoine. Trni*-R" *#ves

THE CLIFFORD SUPPLY COMPANY
Distributeur* et commer«;ants de! 
matériaux de construction et outil-' 
la g r d’entrepreneurs, plançons de ! 
cèdre, dormant» de chemin de fer, 
perches ronde».

45 rue Bonaventure 
Téléphone 9t Trois-R iv lerea.

Téléphone Bell 910w
HENRI BELLEFEUILLE

Plombier, Poeeur d’AppareiL de 
Chauffage à Vapeur et Eau Chaude.

Boutique et résidence:
262. rue Notre-Dame, Trois-Rivières

Tél. Bur«*eu U4h Entrepôt 437 
Boite postale 479 Tél. Ré*, i jj

J. H. GIROUX
Mar* band «le i barbon *,n gros et rL-tai.

Charbon anthracite et bitiuninrux. 
Bureau : 153a rue Notre-Dame 

Chenilirc lô. Ldittce ltal« r 
Entrepôt: ru« du Fleuve, T-Bivières

CAFE BOSTON-
Pour Dama* et Messieurs 
Repos à toutes heure* 
Satisfaction garantie 
Service poli et courtois 

6, rua Bedeaux. - Trois-Rivières

I L A. POLIQUIN & CIE”
Entrepreneur Peintre

TEL 1370]. 21, STE JÜUE
FROIS-RI VIERES.

Annoncez votre com­
merce dana le* colonnes du 
“Nouvelliste”, ai voua vou­
lez en avoir des résultaU

Tél. 145 Hé*. 196a. De» Forge#
LUSSIER FRERE

Dire* leurs de railles, Lmbau-
meurs dlo -t Maître*»

< liai* «tiers
Automobile * *j Louer 

Prix 1rs plus modérés.
!QS WtastCR r
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N *T. NASSIF CO. V A T. NASSIF CO.

fLE GRAND MAGASIN A RAYONS^
^ DE NOTRE-DAH 1

OUVRIRA VENDREDI MATIN A 9 HEURES.
NOUS ALLONS COMMENCER LA VENTE LA PLUS EXTRAORDINAIRE.

Les rabais les plus incroyables feront de cette vente d’ouverture la plus attrayante
jamais vue aux Trois-Rivières. Venez en faire votre profit.

Pour Enfants
25cBLOOMERS, roa# •* blanc, va- 

lant 35c; 2 pour.............................

JERSEY BLEU, avac bordura Of 
rouge, valant 50c pour.... VvC

OVERALL, pour farçons da 2 à 7 ana, 
différente» couleurs, bonne AA 
qualité, valant 75c à $1.S0 pour V«rC

50 HABITS pour garçons, plusieurs 
beau» patrons, tweed et serge, va 
leurs jusqu’à $1 S.00; pris de, 
l'ouverture ... $4.95

Pour Messieurs
SOUS-VETEMENTS d été. mar- -q 

que Penman, valeur de 90c p . f/t/C

85c
CHEMISES de travail Khaki, gran­

deurs 14 à 14 1-2, valant )!.S0 
à $2 00 pour......................................

25 dous. seulement de Chemises né­
gligées. nouvaaus dessins. *7 f 
grandeurs assorties, val. $1.50 i OC

CHEMISES négligées, marque Arrow 
et Forsyth, les plus heaug dessins. 
Valeur de $2 50 pour cette 
vente $1.59

SPECIAL peur une excursion: che­
mises bleu-marin, marque Peabody 
et autres, avec ou aans col- 4 Æ A 
lets. Valeur $2.25 pour tbl.zsf

$1.69
CHEMISES avec davants et poignets 

en soie rayée, valeur $3.00 
pour.........................................

OVERALL et FROCS, rayés btau et 
blanc, marque Snag Proof, £4 A£ 
valeur $2.00 le morceau

OVERALL at FROCS, rayés blau at 
blanc at tout noir at blau chambrée, 
marque Peabody, valant 
$2 00 le morceau pour $175

PANTALONS, an twaed rayé, diffé­
rentes couleurs, grandeurs de 32 
à 42. valant $2.50 et $3.00
pour $1.69

l N LOT D'HABITS en tweed et au­
tres, couleurs et grandeurs assor­
ties. valeurs $20. at $25. 4 A f A
pour tMZ.üU

BAS
En 41, valant 35c la paire. Spé- 4 q 

cial pour    iOC

3 pairae pour ..................... 50c
Cachamira at soia, toute» cou- /%A 

laurs, valant $1.25 pour Ot/C

CRAVATES
12 douiamas da cravatas, patrons nou- 

vaauv, valeur da $1 25 £A
pour .........................................................Vt/C

Casquettes
1 lot de casquettes de toutes las cou­

leurs. Valeur $2 30 pour 94 cl»

Chaussures pour dames
I lot da chausauras blanches. QQ 

valant $2.50 à S3.00 pour pour trOC

1 lot da chaussures tan ou brun, talons 
haute, valeur jusqu’à $6.50 £4 *7Q 
Pour

1 lot da chaussures an kid, noir ou 
brun, jolie patrons, poin­
tures assorties, valant $5. à $ê.

pour $2.35
1 lot da souliers lacés ou avac straps, 

noir at brun. Bon ne valeur ^A AA 
$6 00 pour

25 paires da bottines, pointures da 
1 à 5. noires et brunes, £0 
valant $4.50 pour . . . I Ü)

!»

Chaussures pour hommes
BOTTINES noires pour hommes, va­

lant $4.50 la paire ^4
pour 91.i0

BOTTINES fini Goodyear, Walt ou
veau, valant $6. à 53 . pour $3.75

Notre Intention
en ouvrant ce Grand Magasin à Rayons 
est d’en faire le plus grand centre d’occa­
sions du district.

Les personnes soucieuses d’une saine 
économie feront bien de suivre nos prix et 
de visiter notre magasin lorsqu’en quête de
BONS MARCHES.

Venez voir ce que nous vous offrons 
à l’occasion de notre

GRANDE VENTE D’OUVERTURE
Coton—Extra Spécial

bonna

121c
500 vargaa da COTON BLANC, bonna 

qualité, largaur da 36 pou 
cae, valant 2Sc pour

350 verges de CAMBRIC, marque 
Wabaaao, largeur de 36 pou 
cea, valant 35c pour ............... 17c

COTON POUR DRAPS, marqua Wa- 
basao, coupons de 1 à 5 verges. Va­
leurs de 75 et 90c. Votre choix à

39c .• 45c
SPECIAL DU MATIN D’OUVERTURE 
1500 verges de COTON JAUNE, lar­

geur de 36 pouces, prix de vente ^ 
d'ouverture ................... f c

cette vente

35 paires de souliers en veau, noir et 
brun, valant da $5. à $7.50 
pour

CHAUSSURES de travail pour hom­
mes, brunes ou noires. très bon­
ne nualifé. Valeur $5.50 
pour 9d*.tO

A
■. noir * 1

$3.48

Camisoles
CAMISOLES d'été, «vec Hem -man-

chvx. •( dentelle fantaisie an 35c
AUTRE LIGNE DE CAMISOLES, avec

nu sans manches. Valsur
jusqu'à 51-40 pour 89c

Bretelles
Bonne valeur, 75c à 90<- 

pour ......................... 39c

/

«ff DIFFERENTS MODELES NOUVEAUX DE BLOUSES EN MARQUISETTE 
ééU que nous vanons justement de recevoir da New-York. spéciale-' £4 AA 
ment pour notre ouverture. Valeurs jusqu’à $3.00 pour

5 DOUZAINES DE BLOUSES EN TRICOTINE. tout.. I.. H.rniir.. «<) OA 
nuances, très tolia modèles. Valotiex itisnit'è 4C k ^ £ .VtJ• ances. très jolis modèles. Valeurs jusqu'à $5. Spécial à

4 A DOUZ AINF.S DE BLOUSES BLANCHES EN VOILE, las plus nouveaux ^A 
iv modèles, valeur $1.25; spécial pour cafte grande vente I 4/C

5 DOUZAINES DF BLOUSES AVEC FILS DE FANTAISIE, nuances AO 
variéaa. Valant $1.25 pour ............................... ...................... i/OC

Ip^P --v

Spécial du Matin
D’OUVERTURE 

de 9 à 11 hrs a.m.

2500 vargaa d’INDIENNE, valeur 2Sc; 
prix da vanta d’ouverture. Pas 
plus da S verges à chaque 4 A
client...................... llfC

GANTS
50 dou de Gants an AI. grandeur 6 

à 7 1-2, valeur de 50c pour le 4 m
19Cprix de

GANTS DE SOIE, blancs ou noir« 
bonne qualité, valant $1.50
pour

GANTS EN SOIE, avac poignets, nusn 
cea: bleue et noire, valant £4 A m 
$2.75 pour ...........................

BAS
pour dames et enfants

25 dous. seulemant da bas an soie 
pour damas, nuanças: brun, noir 
et blanc. Valeurs jusqu’à 90c 4^

.............................................. ‘IfC

AUTRE LIGNE DE BAS EN SOIF 
rayés, bonne qualité. Valant O A 
$1.50 pour . Ot/C

NOUVELLE LIGNE DE BAS EN SOIE 
marqua Almande, qualité G4 AT 
supérieure, valant $3.50 9X.t/U

250 vargaa da MOUSSELINE pour robes, 
valeur de 35c la verge 4 M
po,jr 14C

ORGANDI de toutes nuences, lar­
geur de 40 pouces. Valant 75c OA 
pour OtfC

500 verges de POPELINE DE SOIE, 
plusieurs belles nuances, valant 
51.75; pour cette vente d’ou- AA 
verture OsfC

MOUSSELINE pour Rideaux, nuan­
ces: crème et blanc, largeur de 36 
pouces, valant 35c. Prix de 4Q

vente d’ouverture iOC

UN LOT DE BAS BLEUS, en filo- AA 
selle, valeur 50c pour................. ài£C

BAS DE COTON RAYES pom- 
tares 5 à 10, valant 35c, spécial 4 JT 
durant cette vante d’ouverture X vC

AUTRE LIGNE DE BAS NOIRS 4 Ç 
pour dames, valant 35c pour XÜC

CHAUSSETTES pour enfants, 4 O 
rayures aaaortias, valant 25< lOC

BAS marqua Litla Midis, dans toutes 
las nuances et pointures, qualité su 
périaura. Votre choix. Ré 
ductlon de

IC • VJ

50

SOIE
CORSETS POUR DAMES, avec OQ 

ou sans tiaaua élastiques Ot/

Valeur de 51.50

assorties, à réductions de 50!

JARRETIERES
15c

^ •••nt 25c à 35c. Spécial
pour

COLLETS négligés, balle aoie 4 A 
rayée, valant 50c à 75c pour lï/C

Visitez notre nouveau magasin et constatez vous-même
que nous avons quantité d’autres bons Bargains que 11.75 pour 

le manque d’espace nous force d’omettre.

SPECIAL

CHAUSSURES
DE SPORT

Bottines en toile avec 
semelles en caout­
chouc, couleur bru­
ne, pointures de 6 a
11, valant 1.35

N. & T. NASSIF C0.
464-RUE ST-MAURICE-466

Nouvel Edifice Nassif, Coin Ste-Julie, Trois-Rivières
N. A T. NASSIF CO. ■■■■■■■■■■■■■■■■■ N. A T. NASSIF CO.

25 paires pour gar­
çons, brunes égale­
ment, pointures 1 a 
5, valant 1 1 C 
1.50 pour l • 1

50 paires pour gar­
çons, pointures 6 à

89cts
po

10, valant
1.25 pour


